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INTRODUCTION
Flavia RUANI
8QLYHUVLWpGH*DQG
Depuis quelques années, sans doute sous l’impulsion des événements 
récents, on assiste à une augmentation du nombre d’études qui se penchent 
sur les controverses religieuses au Moyen-Orient dans les périodes 
ancienne et médiévale, évoquant aussi les syriaques. Les travaux les plus 
récents ont surtout trait, mais pas exclusivement, aux relations et aux 
dialogues entre chrétiens et musulmans au Moyen-Âge tels les huit volumes 
bibliographiques de Christian-Muslim Relations, édités sous la direction de 
David Thomas depuis 2009, ou les deux livres de Michael Penn publiés 
en 2015 1. De plus en plus nombreux sont aussi les colloques, les journées 
d’études et les projets académiques au niveau international qui s’attachent 
à analyser les contacts religieux dans ces régions. Les études syriaques en 
particulier mettent en avant les interactions religieuses 2.
À l’heure où ce sujet suscite une attention nouvelle, la Société d’études 
syriaques a souhaité consacrer sa treizième table ronde aux controverses 
religieuses en syriaque. Elle s’est tenue à Paris le 13 novembre 2015 et cet 
ouvrage collectif en recueille les résultatsԨ.
1. PENNDHWE9RLUHQFRUHGRIFFITH & GREBENSTEIN3RXUXQH[HPSOHVXU
OHVUHODWLRQVLQWHUUHOLJLHXVHVGDQVO·(PSLUHVDVVDQLGHYRLUHERMAN
2 /HFROORTXHDQQXHOGHOD6RFLpWpFDQDGLHQQHG·pWXGHVV\ULDTXHV&666TXLV·HVWWHQX
jO·XQLYHUVLWpGH7RURQWROHQRYHPEUHSRUWDLWVXU©2ULHQWDO&KULVWLDQLW\
8QGHU$UDE5XOH WKH$UDELF+HULWDJHRI WKH 6\ULDF&KXUFKª /HVSROpPLTXHV
LQWHUUHOLJLHXVHVHQWUHFKUpWLHQVMXLIVHWPXVXOPDQVGDQVOHVPLOLHX[GHVpFROHV
V\URRULHQWDOHVIVeVIIIeVIRQWDFWXHOOHPHQWO·REMHWG·XQSURMHWGHUHFKHUFKHj
O·XQLYHUVLWpGH*|WWLQJHQVRXVODGLUHFWLRQGH'PLWULM%XPD]KQRY/HRFWREUH
jO·XQLYHUVLWpGH+DUYDUGDXUDOLHXXQHMRXUQpHG·pWXGHVRUJDQLVpHSDU$DURQ
%XWWVLQWLWXOpH©$QWL-HZLVK3ROHPLFDPRQJ6\ULDF&KULVWLDQVGXULQJWKH)LUVW
&HQWXULHVRI,VODPª
3 -H WLHQV j H[SULPHU WRXWHPD UHFRQQDLVVDQFH HQYHUV0XULHO'HELpSRXU DYRLU
RUJDQLVpDYHFPRLODWDEOHURQGHHWGHFRQFHUWDYHFOH%XUHDXGHOD6RFLpWpP·DYRLU
2LES CONTROVERSES RELIGIEUSES EN SYRIAQUE
D’emblée, le besoin s’est fait sentir d’aborder ce sujet dans une 
perspective plurielle, tenant compte du fait que le christianisme syriaque 
SÁESTCONSTRUITAUÎLDUTEMPSAUCONTACTDESPRINCIPALESRELIGIONSDELÁ!SIE
occidentale où il évolua. Les controverses non seulement avec l’islam, mais 
aussi avec le judaïsme, le manichéisme et le zoroastrisme, ont profondément 
MARQUSONIDENTITETREÏTENTLEREGARDQUELESCOMMUNAUTSSYRIAQUES
ont porté sur les autres, les percevant comme adversaires du présent ou 
du passé, selon les époques et les régions. Facteur identitaire vis-à-vis 
de l’extérieur, la controverse est aussi au cœur de l’histoire interne des 
chrétientés syriaques : des discours antagonistes s’y sont développés, 
menant à la scission en courants qui se considéraient mutuellement 
comme déviants. Le cas le plus célèbre est la controverse qui opposa 
syro-orthodoxes et syro-orientaux, mais la littérature syriaque révèle de 
nombreuses autres variantes chrétiennes encore largement méconnues. 
Dans ce volume, nous avons tâché de présenter la plus grande partie des 
CONTROVERSESINTERRELIGIEUSESETINTERCONFESSIONNELLESSIGNIÎCATIVESSANS
pour autant avoir pu être exhaustifsԨ.
C’est pour montrer cette variété que nous avons opté pour le pluriel 
dans le titre, « les controverses religieuses en syriaque ». La même 
intention sous-tend le choix de l’expression « en syriaque ». Par là, nous 
entendons nous référer aux controverses dont témoignent les sources 
écrites à l’origine en syriaque, mais aussi celles qui ont été traduites du 
grec en syriaque, ainsi que, dans une moindre mesure, celles émanant 
d’auteurs de confession syriaque s’exprimant dans d’autres langues, en 
priorité l’arabe. Il faut donc comprendre l’expression « en syriaque » 
comme l’équivalent de « dans le monde syriaque », une perspective large 
qui permet d’appréhender avec justesse la multiplicité des controverses 
dans lesquelles les chrétiens syriaques furent impliqués, et de constituer 
LAVUEDÁENSEMBLEQUECEVOLUMEENTENDOլRIR
1UELCORPUSTEXTUELILLUSTREPRCISMENTCESUJETԨwUNCERTAINDEGR
la controverse peut se comprendre comme une pratique ou une discipline 
qui a donné lieu à son propre corpus. Nous pouvons ranger à coup sûr 
dans le domaine de la controverse certains textes dont l’intitulé évoque 
aussitôt la polémique : les ouvrages « contre » (luqbal) un adversaire ou 
JpQpUHXVHPHQWFRQÀpODSXEOLFDWLRQGXSUpVHQWYROXPHWRXWHQPHSURGLJXDQWVRQ
aide précieuse au cours de sa préparation.
 1RXVQ·DYRQVSDVSXDERUGHUQRWDPPHQWODFRQWURYHUVHWULQLWDLUHGXIVeVLqFOHVXU
laquelle voir récemment FIANO 2015), la controverse origéniste, ou encore celle avec 
OHV$UPpQLHQVDX0R\HQÇJH1RXVHVSpURQVQpDQPRLQVTXHFHYROXPHLQFLWHGHV
pWXGHVVHPEODEOHVjOHXUVXMHWpJDOHPHQW
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un mouvement religieux, et les disputations ou débats (draše) avec un 
opposant par exemple. Il s’agit d’une documentation abondante qui, par 
rapport à celle d’autres traditions, revêt une valeur considérable pour la 
compréhension des interactions religieuses dans le contexte de présence 
des trois grands monothéismes et de la persistance de religions « autres ». 
La place d’exception qu’elle occupe pour l’étude de l’avènement de l’islam 
est bien connue. De plus, langue d’expression d’Églises rejetées comme 
HRTIQUESPARLÁGLISEIMPRIALEAPRSLECONCILEDE#HALCDOINEEN
le syriaque préserve de ce fait de nombreux textes grecs négligés parce 
qu’ils illustraient le point de vue d’auteurs mis au ban par les divers décrets 
conciliaires ou les faveurs impériales du moment. Pensons aux œuvres 
DE3VREDÁ!NTIOCHEM	DONTLESTRAITSPOLMIQUESCONTRE*ULIEN
d’Halicarnasse ne subsistent qu’en syriaque. Le syriaque conserve les 
textes et les doctrines d’auteurs et courants marginalisés, adversaires 
mêmes des chrétiens syriaques, cela de façon indirecte : à travers les textes 
de réfutation, on a accès à la pensée, voire à des passages textuels, de 
mouvements religieux disparus dont les membres ont écrit dans cette 
LANGUE ,EMANICHISME EN EST UNE ILLUSTRATION EXEMPLAIRE %NÎN IL
n’est pas rare que l’état de conservation exceptionnel et l’antiquité des 
manuscrits syriaques permettent de lire aujourd’hui intégralement un 
ouvrage grec qui n’est qu’en partie conservé ou bien transmis par des 
manuscrits grecs beaucoup plus tardifs. Cette importance, reconnue pour 
bien des domaines du monde syriaque, est d’autant plus célèbre pour celui 
de la controverse : rappelons que le plus ancien manuscrit daté, toutes 
LANGUESCONFONDUESLE",!DDԨCOPIDESSEENCONTIENTLES
quatre livres du Contre les manichéens de Titus de Bostra, dont l’original 
grec ne subsiste que de manière incomplète.
Pourtant, la controverse ne se restreint pas à ces sources directement 
polémiques. Elle ne fonctionne pas comme d’autres pratiques, telles la 
liturgie, l’ascèse ou encore l’hagiographie et les sciences, auxquelles 
se rattache une documentation déterminée ou du moins clairement 
RECONNAISSABLE$ÎANTLECLOISONNEMENTDESGENRESLACONTROVERSESE
RETROUVEENEլETTOUSLESNIVEAUXDÁEXPRESSIONDELAVIECOMMUNAUTAIRE
incluant chroniques, histoires monastiques, textes apocryphes, hymnes, 
homélies, versions de la Bible, vies de saints et actes de martyrs. Cet 
ouvrage sur les controverses rend hommage dans ce sens aux ouvrages 
de la même collection qui ont précédé, et à leurs sujets, car il en traverse 
les corporaTEXTUELSSPCIÎQUES,ECASDELÁ!NCIENETDU.OUVEAU4ESTAMENT
pourrait paraître étrange, étant donné qu’il s’agit de textes normalisés 
considérés comme sacrés et élevés au rang de références. Mais on ne saurait 
sous-estimer le rôle de la Bible dans les controverses. Non seulement elle 
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constitue pour les auteurs syriaques un réservoir intarissable d’arguments 
de réfutation contre toutes sortes d’adversaire religieux, mais elle est 
aussi l’un des terrains où la controverse peut directement se pratiquer : 
on entreprend de la traduire ou on l’interprète, pour imposer un point de 
vue théologique et en critiquer un autreԨ.
Cela montre combien il est malaisé de délimiter et de classer les sources 
et les modes de la controverse, qui appartiennent aux genres et aux 
domaines les plus diversԨ. Peut-on par exemple parler d’une « littérature 
DECONTROVERSEuCOMMESICÁTAITUNCONCEPTUNITAIREԨ#ELAENTRA¡NEAUSSI
UNPROBLMEDEDÎNITIONSÁAGITILTOUJOURSDETEXTESLITTRAIRESԨ,EPLUS
souvent, on ne considère pas les textes polémiques comme de la littérature 
AUMMETITREQUELESHAGIOGRAPHIESPAREXEMPLE)LSONTENEլETUNAUTRE
statut, puisqu’ils sont intimement liés à des démarches de propagande : la 
mise par écrit de la controverse est entendue pour agir sur les auditeurs 
et les lecteurs, avoir uneEխCACIT dans le monde, tout comme elle est 
SUSCEPTIBLEDEREÏTERLARALITDEDISPUTESETDEDIALOGUESINTERRELIGIEUX
!INSILÁTUDEDESCONTROVERSESRELIGIEUSESNERELVEPASSEULEMENTDELA
dimension proprement dogmatique et théologique, mais ouvre aussi une 
fenêtre sur l’histoire sociale et culturelle des communautés syriaques. Les 
controverses ont un impact institutionnel, avec la constitution d’Églises 
SPARESԨELLESONTUNEDIMENSIONPOLITIQUEMANANTDECOMMUNAUTS
minoritaires, non-impériales, à Byzance comme dans l’Empire perse, puis 
DANSLEMONDEISLAMIQUEETDANSLESTATSLATINS%LLESPOSSDENTENÎNUNE
épaisseur littéraire et apologétique, avec ses propres codes rhétoriques et 
stylistiques.
Ce sont donc des sources à aborder et à décrypter avec des instruments 
d’analyse adaptés à leur nature. Cela est possible aujourd’hui où nous 
POUVONSBNÎCIER  LA FOISDES EլORTSDÁDITIONETDE TRADUCTIONDE
nombreux textes syriaques, et de l’avancée de l’étude critique des sources 
chrétiennes anciennes en général, tous deux propres au XXe siècle. Quand 
!NDREAS-ASIUSPUBLIAENLECommentaire sur le Paradis de Moïse bar Kepha 
en traduction latine, mettant ainsi pour la première fois à la disposition 
de l’Occident un texte de la tradition syriaque, ce ne fut sans doute pas 
pour étudier de façon critique le Livre III, qui contient une réfutation de 
DIլRENTESHRSIESUNEXEMPLEDELITTRATUREDECONTROVERSE%NREVANCHE
l’entreprise d’édition et de traduction de textes polémiques de confessions 
5 'HVH[HPSOHVVRQWDQDO\VpVFKH]BUNDYHWKING 2010.
. La ClavisjODÀQGXYROXPHVHYHXWFRPPHXQHSUHPLqUHWHQWDWLYHGHUDVVHPEOHU
GHVWH[WHVKpWpURJqQHVPDLVjFRQWHQXSROpPLTXHDÀQGHPRQWUHUODSUpVHQFH
multiforme de la controverse dans les sources syriaques.
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DIլRENTESDANSLAPatrologia Orientalis et le CSCO, par exemple, tout au long 
du XXeSICLETAITANIMEPARLAVOLONTDÁOլRIRAUMONDEDELARECHERCHE
autant de témoignages de points de vue divergents. Dans le même esprit, à 
partir de l’ouvrage de Walter BauerԨ, la recherche sur le christianisme des 
origines a porté une attention toujours grandissante à la déconstruction 
des discours de vérité présents dans les sources religieuses, ouvrant ainsi 
LÁTUDEDESPERSPECTIVESDIլRENTESSURTOUTCELLESDESMARGINALISS
des persécutés, des réfutés. Parallèlement, l’étude des controverses s’est 
enrichie des instruments de la critique textuelle mise au point par les 
études sur le Nouveau Testament, envisagé comme un produit littéraire 
d’un contexte historique déterminé, avec une rhétorique et une visée 
propresԨ. Dans le domaine syriaque, ces développements critiques ont eu 
lieu en concomitance avec une attitude œcuménique croissante entre les 
DIլRENTESGLISESSYRIAQUESSOLLICITEPARDESENTREPRISESDEDIALOGUE
telles que Pro-OrienteACTIVEDEPUISETQUIAIMPLIQUETCONTINUE
d’impliquer aussi des savants de la disciplineԨ.
Même si beaucoup reste encore à éditer et à traduire, ce qui permettra 
d’approfondir notre compréhension du phénomène, les temps sont donc 
mûrs pour appliquer ces méthodes critiques aux textes de controverse et 
mettre en forme et synthétiser nos connaissances. Des études de cas ont 
OUVERTLAVOIECETYPEDERECHERCHEPARTIRDESANNESCITONS
celles de Sebastian Brock pour les controverses christologiques et celles 
DE3IDNEY'RIխTHET'ERRIT2EININKPOURLESCONTROVERSESAVECLÁISLAM
.OUSVOUDRIONSICIRENDREHOMMAGE2EN$RAGUETPOURSESTRAVAUX
avant-coureurs des années 1920 sur la polémique antijulianiste de Sévère 
DÁ!NTIOCHEENDDIANTCEVOLUMESAMMOIRE
Cette aspiration contemporaine à la synthèse et à la systématisation 
dans ce domaine est visible dans la publication récente de volumes collectifs, 
de monographies et de recueils d’articles de chercheurs syriacisants, qui 
ont pour thème la polémique et ses formesԨ. La vocation synthétique de 
. BAUER
 'HIDLWOHVpWXGHVVXUOH1RXYHDX7HVWDPHQWFRPPHWH[WHGHFRQWURYHUVHVRQWj
O·RUGUHGXMRXUYRLUSDUH[HPSOHWISCHMEYER & SCORNAIENCHI 2010.
9 1RWDPPHQW$QGUpGH+DOOHX[HW6HEDVWLDQ%URFNYRLUWINKLERHWOHVLWHGHOD
IRQGDWLRQKWWSZZZSURRULHQWHDWDYHFOLVWHGHVHVSURSUHVSXEOLFDWLRQV
109RLUSDUH[HPSOHVAN BEKKUM, DRIJVERS & KLUGKISTBERTAINA 2011, GRIFFITH 2002 
et REININK/DFRQWURYHUVHUHOLJLHXVHIDLWDXVVLO·REMHWGHGLIIpUHQWVSURJUDPPHV
GHUHFKHUFKHHQFRXUVHQ(XURSHFLWRQV©/HVOLWWpUDWXUHVGHFRQWURYHUVHUHOLJLHXVH
DXWRXUGHOD0pGLWHUUDQpHGHO·$QWLTXLWpjODÀQGX0R\HQÇJHªVRXVODGLUHFWLRQ
GH3KLOLSSH%RELFKRQj3DULVDXVHLQGX/DEH[5(60('©5HOLJLRQHWVRFLpWpGDQV
OHPRQGHPpGLWHUUDQpHQª
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ce volume, si elle appartient à la nature de la collection Études syriaques, 
s’inscrit donc aussi dans la direction prise par la recherche sur les 
controverses religieuses dans les vingt dernières années. Sa contribution 
LÁHISTOIREDESTUDESESTDÁOլRIRUNEVUEDÁENSEMBLEJOURINEXISTANTE
par ailleurs, des controverses religieuses en syriaque, à partir des débats 
QUIONTANIMLESCOMMUNAUTSDESPREMIERSSICLESIIIe-IVeSICLES	EN
Mésopotamie, en passant par les controverses avec les manichéens, les 
juifs, les zoroastriens, les musulmans, et les polémiques internes, jusqu’à 
CELLESAVECLES&RANCSXIVeS	AU-OYEN/RIENT#HAQUECHAPITRESÁATTACHE
à une controverse particulière, selon une perspective diachronique et une 
approche à la fois historique, littéraire et philologique. Les auteurs étudient 
LAPARTDELÁCRITUREDANSLACONTROVERSEETRÏCHISSENTLARELATIONENTRE
littérature et réalité, discours de vérité et faits historiques, en dégageant 
autant que possible les controverses réelles des controverses imaginées et 
en retraçant la réalité historique des rapports interreligieux décrits par 
les sources. Deux chapitres viennent utilement compléter ces analyses 
de cas par des études transversales : l’un examine les diverses stratégies 
de dénomination de l’adversaire religieux comme pratiques d’exclusion, 
y compris dans les manuscrits, l’autre, le rôle joué par l’éducation 
philosophique grecque dans les compositions des polémistes syriaques. 
1UÁILMESOITICIPERMISDEREMERCIER-URIEL$EBIET*OHN7ATTPOURAVOIR
accepté de contribuer à l’écriture de ce volume.
Cette synthèse n’est cependant que le point de départ de nouvelles 
ANALYSESwTRAVERSCEPANORAMAONVOITÎNALEMENTCOMMENTCHAQUE
controverse, individuelle en apparence, s’articule en fait avec une 
ou plusieurs autres, constituant la pièce d’une mosaïque : le lecteur 
remarquera comment les stratégies polémiques passent d’une cible à 
LÁAUTRELESADVERSAIRESSEMLANGENTETONACCUSELÁUNPOURVISERLÁAUTREԨ
comment les accusations et le vocabulaire de la polémique naissent, 
disparaissent, puis refont surface ou évoluent pour servir les propos de 
nouvelles controverses.
$ORUVPrPHTXHOHVFKUpWLHQWpVV\ULDTXHVRQWpWpUHMHWpHVGDQVOHSDVVp
FRPPHpWUDQJqUHVYRLUHKpUpWLTXHVSDU%\]DQFHHWOHPRQGHODWLQ²HW
l’enseignement universitaire occidental en est encore marqué de nos 
MRXUV²QRWUHVRXKDLWSDUFHYROXPHHVWGHPRQWUHUTX·HOOHVRQWMRXp
XQU{OHGHSUHPLHUSODQGDQVODGpÀQLWLRQGHVLGHQWLWpVHWGHVDOWpULWpV
UHOLJLHXVHVDX0R\HQ2ULHQWGDQVO·$QWLTXLWpWDUGLYHHWOH0R\HQÇJHHW
TXHOHXUpWXGHHVWXWLOHSRXUFRPSUHQGUHDYHFSOXVGHMXVWHVVHODUpDOLWp
G·DXMRXUG·KXLROHVHIIHWVGHFHVFRQWURYHUVHVSHUGXUHQW
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LES CONTROVERSES AVEC LES MANICHÉENS  
ET LE DÉVELOPPEMENT DE L’HÉRÉSIOLOGIE SYRIAQUE*
Flavia RUANI
8QLYHUVLWpGH*DQG
Des différentes formes de croyance qui composent le christianisme 
syriaque des IIe et IIIeVLqFOHVOHV\VWqPHGH%DUGHVDQHG·eGHVVHOHVGLYHUVHV
écoles gnostiques, le marcionisme, l’encratisme, etc.), l’une en particulier 
prit le dessus au IVe siècle et à partir de là, toutes les autres furent perçues 
FRPPHGpYLDQWHVHWTXDOLÀpHVG·KpUpWLTXHVFHTXLFKDQJHDLUUpYRFDEOHPHQW
ODFRQÀJXUDWLRQWKpRORJLTXHHWLGHQWLWDLUHGHODFKUpWLHQWpV\ULDTXH,O
V·DJLWGHODFRPPXQDXWpFRQQXHVRXVOHQRPGH©SDOXɡLHQVªG·DSUqV3DOXɡ
pYrTXHG·eGHVVHDXGpEXWGXIIIeVLqFOHHWVRQSRUWHSDUROHFHOXLTXLUpDOLVD
FHFKDQJHPHQWIXWeSKUHPGH1LVLEHYHUVԨ&·HVWDYHFOXLTXHQDvW
une conception articulée de l’hérésie, une hérésiologie à proprement parler 
HQFRQWH[WHV\ULDTXH3DUOHWHUPHPRGHUQHG·©KpUpVLRORJLHªRQGpVLJQH
habituellement le discours sur l’hérésie, à savoir la pratique théologique 
et littéraire qui crée des représentations de la déviance religieuse, visant 
SDUOjjpWDEOLUXQHVpSDUDWLRQQHWWHHQWUHXQ©QRXVªOHV©RUWKRGR[HVª
RXGpWHQWHXUVGHODYpULWpHWXQ©YRXVªRX©LOVªOHVDXWUHVOHVFRXUDQWV
divergents, les hérétiquesԨ(QFHVHQVOHV±XYUHVG·eSKUHPPDUTXHQW
un tournant dans l’histoire du christianisme syriaque, dans sa façon de 
 -HVRXKDLWHUHPHUFLHUOH(XURSHDQ5HVHDUFK&RXQFLO(5&6WDUWLQJ*UDQW*UDQW
$JUHHPHQWSURMHW©1RYHO6DLQWVª8QLYHUVLWpGH*DQGG·DYRLUVXEYHQWLRQQp
ces recherches.
1 eSKUHPUHMHWDLWHQUpDOLWpO·DSSHOODWLRQGH©SDOXɡLHQVªGRQWVDFRPPXQDXWpDYDLW
pWpDIIXEOpHSDUOHVFRXUDQWVUHOLJLHX[FRQWHPSRUDLQVDGYHUVHVYRLUeSKUHPGH
1LVLEHHymnes contre les hérésies ;;,,
2. Sur la naissance de l’hérésiologie chrétienne, voir l’étude fondamentale de LE BOULLUEC 

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VHSHQVHUHWGHVHFRQVWUXLUHYLVjYLVGHVRQSURSUHSDVVpSHUoXFRPPH
problématique et dont il faut donc se distancierԨ.
Le but principal de cet article est d’offrir un aperçu de l’hérésiologie 
HQPLOLHXV\ULDTXHjSDUWLUGHODQRWLRQTX·eSKUHPpODERUDHWGHVSURFpGpV
de dépréciation qu’il mit en œuvre, puis dans un second temps, de 
montrer l’évolution des représentations hérésiologiques après le IVe siècle, 
dans leurs formes les plus caractéristiques. Pour nous orienter dans ce 
parcours chronologique, nous suivrons les traces des controverses avec 
XQH©KpUpVLHªHQSDUWLFXOLHUOHPDQLFKpLVPHTX·eSKUHPDYDLWGpFUpWp
sommet de l’erreur et qui faisait encore partie des mouvements dénoncés 
par les auteurs syriaques écrivant presque mille ans plus tardԨ.
$YDQW G·HQWUHU GDQV OH YLI GX VXMHW LO LPSRUWH GH VRXOLJQHU TXH
contrairement à l’hérésiologie chrétienne grecque et latineԨ, l’hérésiologie 
V\ULDTXHQ·DIDLWO·REMHWMXVTX·jSUpVHQWG·DXFXQHpWXGHV\VWpPDWLTXH²HQ
fait elle n’a pas encore reçu toute l’attention qu’elle mérite, restant le plus 
VRXYHQWHQGHKRUVGHVUpÁH[LRQVVDYDQWHVVXUO·KpUpVLRORJLHGHO·$QWLTXLWp
tardive. Or il est nécessaire d’étudier ce type de pratique, d’une part en 
ODUHOLDQWDX[pODERUDWLRQVGHVF{WpVJUHFHWODWLQTXLVRQWSURFKHVPDLV
DXVVLHQUHFKHUFKDQWOHVVSpFLÀFLWpVTXLVRQWOHVVLHQQHVDÀQG·HQVDLVLU
GDQVXQSURORQJHPHQWWKpRULTXHDXGHOjGHVIURQWLqUHVUHOLJLHXVHVOHV
contacts avec l’hérésiologie zoroastrienne et musulmane.
Éphrem hérésiologue contre le manichéisme :  
la réécriture d’un passé hérétique
/H FDV G·eSKUHP HVW HPEOpPDWLTXH j FH SURSRV HQ WDQW TXH
FRQWURYHUVLVWHLOXWLOLVDGHVSURFpGpVSURFKHVGHFHX[PLVDXSRLQWSDUOHV
hérésiologues grecs, mais à sa manière, propre à sa personnalité de poète 
HWDXFRQWH[WHVpPLWLTXHDXTXHOLODSSDUWHQDLWFUpDQWGHVSDUDGLJPHV
SROpPLTXHVTXLIXUHQWUHSULVSDUOHVDXWHXUVPXVXOPDQVSDUH[HPSOH
3 9RLU ODFRQWULEXWLRQG·$OEHUWRCAMPLANI dans ce volume pour une analyse des 
contro verses religieuses entre les groupes chrétiens des premiers siècles avant le 
UHYLUHPHQWRSpUpSDUeSKUHPDLQVLTXHSRXUO·K\SRWKqVHG·DXWUHV©KpUpVLRORJLHVª
élaborées avant lui qui lui auraient fourni des thèmes et des techniques polémiques.
. Pour une présentation de cette religion fondée par Mani en Perse au milieu du 
IIIe siècle, voir TARDIEUUpLPSU
5 1RXVDYRQVGpMjPHQWLRQQpO·pWXGHLQFRQWRXUQDEOHGHLE BOULLUECTXLDRXYHUW
la voie à nombre d’autres études portant sur la notion d’hérésie antique aussi bien 
TX·jGHVPRQRJUDSKLHVVXUGHVDXWHXUVSUpFLVPHQWLRQQRQVjWLWUHG·H[HPSOH
NORELLI 2009, POURKIERVXUeSLSKDQHGH6DODPLQHJEANJEANVXU-pU{PH
ARAGIONE & NORELLIVXUO·Elenchos) et WILLINGVXU(XVqEHGH&pVDUpH
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eFULYDQWGDQVO·(PSLUHURPDLQG·DERUGj1LVLEHSXLVjeGHVVHeSKUHP
DFRPSRVpGHX[±XYUHVRXYHUWHPHQWKpUpVLRORJLTXHVTXLDSSDUWLHQQHQWj
GHX[JHQUHVOLWWpUDLUHVGLIIpUHQWVOHVHymnes contre les doctrines erronées RX 
hérésies)ԨHQSRpVLHFRPSUHQDQWFLQTXDQWHVL[FRPSRVLWLRQVRXmadrašeԨ, 
et ce qu’on appelle les Réfutations en prose contre Mani, Marcion et Bardesane, 
composées de douze traités (memre)GRQWVL[YLVHQWOHVPDQLFKpHQVԨ. Malgré 
OHXUGLIIpUHQFHGHJHQUHHWGHVW\OHOHVGHX[RXYUDJHVVRQWDQLPpVSDUXQH
VHXOHHWPrPHFRQFHSWLRQGHO·KpUpVLHjO·LQWpULHXUGHODTXHOOHeSKUHP
FRQVWUXLWSRXUVRQDXGLWRLUHO·LPDJHGXPDQLFKpLVPHFRPPHHUUHXUjUHMHWHU
HWSDUFRQWUDVWHFHOOHGHVRQeJOLVHFRPPHRSWLRQWKpRORJLTXHjDGRSWHUԨ.
eSKUHP \ GpQRQFH HQ HIIHW FRPPH KpUpWLTXHV XQH SOXUDOLWp GH
PRXYHPHQWVUHOLJLHX[jF{WpGHVFKDOGpHQVRXDVWURORJXHVHWGHVMXLIV
LOGLVWLQJXHOHVKpUpWLTXHV©GXGHKRUVª(barraye)HW©FHX[GXGHGDQVª
(gawwaye)Ԩ/HVGHX[VWURSKHVTXHYRLFLFLWHQWOHVJURXSHVTXLFRPSWHQW
GDQVOHXUVUDQJVUHVSHFWLIV
©3DUFHTXH0DUFLRQDMRXWDODIUDXGH
O·eJOLVHOHEDQQLWHWUHMHWD
. Désormais abrégé en HcH.
 /HUHFXHLODYDLWFHWWHIRUPHGpMjDXVIeVLqFOHYRLUDE HALLEUXPDLVLOHVW
SUREDEOHTX·eSKUHPDYDLWFRPSRVpDXGpSDUWGHVFROOHFWLRQVG·K\PQHVSOXVUpGXLWHV
ayant la même mélodie ou un thème commun, qui auraient été démembrées par la 
VXLWHSRXUODFUpDWLRQGHUHFXHLOVSOXVYDVWHVYRLUDE HALLEUXSHWGRIFFITH 
1999a, p. 100).
. Par ailleurs, les Hymnes sur la FoiFULWLTXHQWVSpFLÀTXHPHQWODGRFWULQHVXERUGL
QDWLRQLVWHG·(XQRPHHWG·$qFHVXLYDQWFHOOHG·$ULXVG·$OH[DQGULHVHORQODTXHOOH
le Fils serait une créature du Père. Sur cette polémique antiarienne, voir 
SHEPARDSON0DLVGHVDOOXVLRQVSROpPLTXHVGLYHUVHVSDUVqPHQWO·HQVHPEOHGH
ODSURGXFWLRQOLWWpUDLUHG·eSKUHPFHTXLPRQWUHFRPPHQWFHOOHFLIXWLQÁXHQFpH
SDUODFRQIURQWDWLRQjXQHUpDOLWpUHOLJLHXVHPXOWLSOHROHVFKUpWLHQVFRPPH
OXLF{WR\DLHQW MXLIVFKDOGpHQVSDwHQVHWGHVFKUpWLHQVG·DXWUHVFRXUDQWV6XU
ODSROpPLTXHDQWLMXLYHYRLUODFRQWULEXWLRQG·$GDPBECKER dans ce volume. La 
ELEOLRJUDSKLHVXUeSKUHPHVWLPPHQVHFIBIESEN 2002. Pour une présentation 
générale de sa vie et de ses œuvres, voir DE HALLEUXHWOUTTIERVXU
ODFRPSRVDQWHUHOLJLHXVHGDQVOHVGHX[YLOOHVRLOYpFXW1LVLEHHWeGHVVHYRLU
respectivement RUSSELL 2005 et ROSS 2001.
9. Sur cette liaison indéfectible et originaire entre dénonciation de l’hérésie et 
GpILQLWLRQGHO·RUWKRGR[LHYRLULE BOULLUECS
10&HWWHWHUPLQRORJLHVHWURXYHHQHcH ,,,HQHymnes sur la Foi;;;9HWHW
Hymnes sur l’Église,,/HFULWqUHjODEDVHGHFHWWHGLVWLQFWLRQQ·HVWSDVFODLUQ·pWDQW
MDPDLVH[SOLTXpSDUeSKUHPPDLVLOHVWYUDLVHPEODEOHTX·LOFRQFHUQHOHGHJUpGH
SDUWLFLSDWLRQjO·eJOLVHSURPXHSDUeSKUHPHWOHGHJUpGHGLYHUJHQFHGRFWULQDOH
des systèmes dénoncés par rapport à elle.
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9DOHQWLQSDUFHTX·LOGpYLDLW
le quqite, à son tour, corrompitԨ ;
%DUGHVDQHRUQHPHQWDVDIUDXGH
Mani, fou en tout, est
XQHJHUEHG·pSLQHVHWG·LYUDLHV
4XHOH7UqV%RQGDQVVDPLVpULFRUGHOHVUDPqQH
GHO·pJDUHPHQWjVDEHUJHULH
%pQLFHOXLTXLSUHQGVRLQGHVPDXYDLVª HcH;;,,
©/HVDULHQVTXLV·pJDUDLHQWXQHIRLVHQFRUH
OHVDHWLHQVTXLÀQDVVDLHQW
les pauliniens, qui agissaient en pervers ;
les sabelliens, qui usaient de la ruse,
les photiniens, qui fraudaient,
les borboriens, qui étaient souillés,
les cathares, parce qu’ils faisaient les purs,
les audiens, parce qu’ils se laissèrent séduire,
les messaliens, parce qu’ils étaient impudiques.
4XHOH7UqV%RQOHVUDPqQHjVDGHPHXUHª HcH;;,,Ԩ
L’âpreté des invectives contre Mani et ses disciples, la multiplicité des 
GRPDLQHVVROOLFLWpVGDQVVDFRQWURYHUVHDYHFOHPDQLFKpLVPHWRXWSRUWHj
FURLUHTXHF·HVWDYHFOHV\VWqPHPDQLFKpHQTX·eSKUHPUHVVHQWODQpFHVVLWp
OD SOXV DLJXs GH FRQIURQWDWLRQ OH SHUFHYDQW FRPPHXQH DOWHUQDWLYH
ecclésiologique dangereuseԨ.
Les procédés hérésiologiques
3RXUUDEDLVVHUOHPDQLFKpLVPHDXUDQJG·KpUpVLHeSKUHPGpSORLHXQH
grande variété de procédés polémiquesԨ.
116XU4XTHWVDGRFWULQHG·HPSUHLQWHJQRVWLTXHYRLUDRIJVERS
127RXVFHVFRXUDQWVFKUpWLHQVVRQWFRQQXVG·eSLSKDQHGH6DODPLQHpJDOHPHQWTXL
commença à composer son PanarionXQDQDSUqVODPRUWG·eSKUHPHQ6XUOHV
borboriens, voir GREYPOUVXUOHVDXGLHQVYRLUJARRYVXUOHVVDEEDWLHQV
XQDXWUHFRXUDQWFLWpHQHcH,,YRLUJULLIEN & JULLIEN 2001.
136XUODSROpPLTXHDQWLPDUFLRQLWHHWDQWLEDUGHVDQLWHG·eSKUHPYRLUUHVSHFWLYHPHQW
LIEUSHWDRIJVERSS
/HV pWXGHV SULQFLSDOHV FRQVDFUpHV j O·KpUpVLRORJLH pSKUpPLHQQH HQ FOp DQWL
manichéenne sont celles de BECKGRIFFITH 1999a, 1999b et surtout 2001, et 
plus récemment, ma propre thèse doctorale RUANI 2012 et la thèse de MOREHOUSE 
&HTXLVXLWHVWXQHVpOHFWLRQGHVDQDO\VHVHWGHVUpVXOWDWVjPRQDYLVOHVSOXV
importants obtenus par l’ensemble de ces études, que le lecteur est invité à consulter 
SRXUGHVDSSURIRQGLVVHPHQWVXOWpULHXUVHWGDYDQWDJHG·H[HPSOHV
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2QUHPDUTXHO·XVDJHGHVOLHX[FRPPXQVGHODFDORPQLHpODERUpVSDUOD
tradition chrétienne remontant au IIe siècleԨPHQWLRQQRQVHQWUHDXWUHV
la folie et le caractère démoniaque de l’hérétique ; son apparence trompeuse 
HWVHVDFWLRQVP\VWLÀFDWULFHVODQRXYHDXWpHWOHFDUDFWqUHFRPSRVLWHGH
son enseignement, échafaudé à partir d’emprunts illégitimes ; l’appellation 
GHVDFRPPXQDXWpG·DSUqVXQJXLGHKXPDLQSOXW{WTXHGLYLQSDUH[
©PDQLFKpHQVªDXOLHXGH©FKUpWLHQVªHWODFRQFHSWLRQG·XQHVXFFHVVLRQ
d’hérésies, la diadochè des fausses doctrines. L’un des traits personnels de 
VRQSURMHWSROpPLTXHDQWLPDQLFKpHQVHEDVHVXUFHWWHQRWLRQGHFKDvQHGH
O·HUUHXUFRPELQpHDYHFODVWUDWpJLHWUDGLWLRQQHOOHGLWHGHO·©DPDOJDPHª
TXLYLVHjIXVLRQQHUGHVV\VWqPHVDXGpSDUWELHQGLVWLQFWVDÀQG·HQGpWUXLUH
WRXWHVVSpFLÀFLWpVHWWRXWHDXWKHQWLFLWpԨ$LQVLLOSUpVHQWHOHPDQLFKpLVPH
(mani, maninaye, bet mani)WRXMRXUVHQOLHQDYHFOHVV\VWqPHVGH0DUFLRQ
HWGH%DUGHVDQHFRQVWUXLVDQWSDUOjXQHVRUWHGH©WULDGHKpUpWLTXHª
dont Mani constitue le sommet de l’abominationԨ&HSDVVDJHSDUPLELHQ
G·DXWUHVLOOXVWUHFHWWHWHFKQLTXH
©(WSDUFHTXHFHOOHFL>OHPDQLFKpLVPH@HVWODGRFWULQHTXLYLHQWGHOD
PDLVRQGH0DUFLRQGH9DOHQWLQHWGH%DUGHVDQHHWTXHOXL0DQL!HVW
OHGHUQLHUGHWRXVF·HVWjGLUHODOLHTXLHVWVLWXpHSOXVEDVTXHFHTXLHVW
SOXVKDXWTX·HOOHDLQVLFHOXLFLHVWSOXVDERPLQDEOHTXHFHX[TXLpWDLHQW
DYDQWOXLªԨ
2QREVHUYHHQVXLWHTX·eSKUHPXVHGHVWUDWpJLHVHQKDUPRQLHDYHFVD
SHUVRQQDOLWpGHSRqWHLOH[SORLWHOHVMHX[VRQRUHVLPDJLQDLUHVHWUKpWRULTXHV
TXHSHUPHWOHPRGHSRpWLTXH/HUHFRXUVjFHVSURFpGpVV·H[SOLTXHDXVVLSDU
OHXUHIÀFDFLWpSROpPLTXHLOVIUDSSHQWO·LPDJLQDWLRQHWUHVWHQWDLQVLGDQV
la mémoire de l’auditoire ; ces techniques concourent en même temps à 
FRQVWUXLUHHWUHQIRUFHUOHVIURQWLqUHVHQWUHO·©RUWKRGR[LHªHWO·©KpUpVLHª
et à inciter l’auditoire à choisir sans hésitation de quel côté se rangerԨ.
156XUO·RULJLQHHWOHGpYHORSSHPHQWGHFHVOLHX[FRPPXQVGDQVODWUDGLWLRQFKUpWLHQQH
antignostique et antimanichéenne, voir LE BOULLUECHWSCOPELLO 2005.
. LE BOULLUECSLQGH[HQWUpH©$PDOJDPHª
 ,OV·DJLWG·XQHVWUDWpJLHSXLVTXHSDUDLOOHXUVeSKUHPPRQWUHJUkFHDX[UpIXWDWLRQV
VSpFLÀTXHVTX·LORSSRVHjFKDFXQGHVWURLVV\VWqPHVTX·LOOHVVDYDLWELHQGLVWLQFWV
voir les analyses de NAKANO 2009.
eSKUHPGH1LVLEHRéfutations en prose,SO
199RLUHQSDUWLFXOLHUOHVDQDO\VHVGHBOTHAHWVXUO·XWLOLWpGHVSDUDGR[HV
DQWLWKqVHV SDUDOOpOLVPHV PpWDSKRUHV SURFpGpV DFRXVWLTXHV GLYHUV ULPHV
assonances, allitérations, etc.) pour la polémique. On retrouve la construction d’un 
discours dichotomique semblable et l’emploi de la même rhétorique de persuasion 
GDQVODFRQWURYHUVHG·eSKUHPDYHFOHVDULHQVYRLUSHEPARDSONS
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0DQLHVWODFLEOHGHMHX[GHPRWVVXUVRQQRPTXLRQWSRXUEXWGHIDLUH
rire de lui et de son enseignementԨ(QHcH,,SDUH[HPSOHeSKUHPVH
PRTXHGHOD©WULDGHKpUpWLTXHªHQH[SORLWDQWGHIDXVVHVpW\PRORJLHVGH
OHXUVQRPVSURSUHV
©4XLGRQFDQRPPp%DUGHVDQHEDUGD\ɓDQ
du nom du Daisan GD\ɓDQԨ"
/H0DOLQ!DFDXVpGDYDQWDJHGHQR\DGHVjWUDYHUV%DUGHVDQH
TXHOH'DLVDQ
Sa crue a inondé et emporté
chardon et ivraie.
Marcion (marqyun), il l’a poli (mraq) tant et plus
SRXUOHODLVVHUURXLOOHUDSUqV
LOO·DLJXLVDSRXUHQVXLWH!pPRXVVHU
VRQLQWHOOLJHQFHSDUOHEODVSKqPH
Mani (mani) était un vêtement (mana)
TXLXVDLWFHX[TXLOHSRUWDLHQWª
/HPDQLFKpLVPHHVWGpVLJQpSDUOHVWHUPHVJpQpULTXHVHWSpMRUDWLIV
SULYLOpJLpVGH O·pFULYDLQV\ULDTXHSRXUQRPPHU O·KpUpVLHHQJpQpUDO
du simple yulpane©OHVGRFWULQHVª WRXMRXUVDXSOXULHOHPSOR\pVHXO
RX DFFRPSDJQp GH O·DGMHFWLI ©HUURQpHVª ɡDɼye) j O·©HUUHXUª HOOH
même, ɡXɼyayԨ.&HOOHFLHVWXQHQRWLRQFOpTXLVHUDPLÀHGDQVXQODUJH
vocabulaire appartenant au champ sémantique de l’égarement et de 
O·HUUDQFH/·HUUHXUHVWDORUVÀOOHGH6DWDQGRQWOHQRPVDɡDQD, est interprété 
étymologiquement comme dérivant de la racine verbale VɡD©V·pORLJQHU
GXGURLWFKHPLQª©HQ6DWDQLOVGpYLqUHQWHWSDUWLUHQW_LOVVHUHYrWLUHQW
GHVRQQRPSDUO·DFWHªHcH;;9,/·©HUUHXUªV·RSSRVHjOD©YpULWpª
(šrara, qušta)²O·XQGHVWHUPHVIDYRULVG·eSKUHPSRXUSDUOHUGHVDYLVLRQ
WKpRORJLTXH²GDQVXQHJDPPHG·LPDJHVGLFKRWRPLTXHVQRQH[HPSWHV
G·LURQLH FDFKpPDQLIHVWH FKHPLQGH OD IUDXGHFKHPLQGHYLH FRUSV
206XUO·KXPRXUGDQVOHVUHSUpVHQWDWLRQVKpUpVLRORJLTXHVG·eSKUHPYRLUKOONAMMAKKAL 
/HVMHX[GHPRWVVXUOHQRPGH0DQLVRQWDXVVLWUDGLWLRQQHOVHWVHUHWURXYHQW
sous la plume des polémistes grecs, qui ont une prédilection pour l’assonance 
̫ҽ͋ͅ͏͊̿͋̽̿, la folie, ou ͊̿͋̓҅͏OHIRXYRLUBECKS
21/H'DLVDQHVWOHÁHXYHTXLDUURVHeGHVVH
22. Sur cette terminologie, voir GRIFFITHSHWLIEUS/HPRW©KpUpVLHª
que le syriaque connaît en tant que calque du grec hairesisQ·HVWDWWHVWpFKH]eSKUHP
qu’à trois reprises, dans les Réfutations en prose, sous les formes heresis, KHUHV\XɡH, 
KHUHɡLTH&HSHQGDQWeSKUHPDFFXVHOHVKpUpWLTXHVGRQW0DQLG·DYRLUIRQGpXQSDUWL
HcH;;,,aqim gabaWHUPHTXLUHQYRLHDX©FKRL[ªXQFRQFHSWFRUUHVSRQGDQW
parfaitement à l’étymon grec de hairesis.
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PRQVWUXHX[FRUSVSDUIDLWHWFRO·KpUpVLHHVWDVVRFLpHjGHVpOpPHQWV
QpJDWLIVHWO·RUWKRGR[LHjGHVpOpPHQWVSRVLWLIVGHIDoRQjIRUJHUO·RSLQLRQ
GHVRQDXGLWRLUHHWOHSRXVVHUjVHUDQJHUGHVRQF{Wp8QH[HPSOHSDUPL
O·DERQGDQFHG·LPDJHVjGLVSRVLWLRQHVWRIIHUWSDUFHWWHVWURSKHRVXU
O·RSSRVLWLRQFDFKpPDQLIHVWH(kasyagalya), se greffe celle entre difformité 
(muma, kutma) et beauté (piyuta, šupra)
©(X[PrPHV>OHVKpUpWLTXHV@LOVP·RQWDSSULVjOHVKDwU
car les écrits secrets qu’ils ont écrits,
comme quelqu’un qui cache sa difformité,
ils les cachent pour qu’ils ne soient pas découverts.
/·eJOLVHPRQWUDVDVSOHQGHXU
c’est ouvertement qu’est louée sa beauté.
(QHOOHDXFXQHWDFKHjFDFKHU
ni de difformité à voiler,
car, comme la lumière, manifeste est sa doctrine.
%pQLVRLW&HOXLTXLO·DpFODLUpHGHVDYpULWpª HcH;;,,,
La prédilection éphrémienne pour les images commande aussi 
la richesse de comparaisons et métaphores utilisées pour dépeindre 
OHVKpUpWLTXHV ,O V·DJLWELHQHQWHQGXGHUHSUpVHQWDWLRQVFKRLVLHVTXL
concourent à brosser un portrait noirci et parfois ridicule des adversaires. 
/·KpUpWLTXH0DQLHWOHVDXWUHVVRQWV\PEROLVpVSDUGHVDQLPDX[SUpGDWHXUV
des insectes, des rapaces, des reptiles ; des mauvaises herbes et des buissons 
pSLQHX[GHVFRUSVPDODGHVGHVFDFRSKRQLHVHWFWRXWHVGHVLPDJHVTXL
reposent souvent sur des thèmes bibliques, comme la zizanie, quand 
HOOHVQHUHQYRLHQWSDVH[SOLFLWHPHQWjFHUWDLQVSHUVRQQDJHVQpJDWLIVGH
O·$QFLHQ7HVWDPHQWWHOVTXH3KDUDRQHW-p]DEHOԨ. Dans ce véritable monde 
TX·eSKUHPpYRTXHSRXUVLJQLÀHUODSUpVHQFHPHQDoDQWHGHVKpUpWLTXHV
PHQWLRQQRQVLFLGHX[LPDJHVDIIpUHQWHVDXUqJQHDQLPDOHWjODVSKqUH
musicale qui illustrent de façon concrète la notion conceptuelle de l’erreur 
FKH]eSKUHPVSpFLÀTXHPHQWO·LGpHGHODGHVFHQGDQFHGLDEROLTXHGHWRXWHV
OHVKpUpVLHVOHXUXQLWpGDQVOHUHMHWGHO·$QFLHQ7HVWDPHQWHWHQPrPH
WHPSVOHXUVGLVVHQVLRQVLQWHUQHV
©5HJDUGHFRPELHQLOVVRQWVHPEODEOHV O·XQYLVjYLVGHO·DXWUHjGHV
crabes pervers VDUɡDQHSWLOHFKDFXQG·HX[V·DYDQFHGHWUDYHUVQRQSDV
jODUHQFRQWUHGHVeFULWXUHVPDLVELHQSRXUVHGpWRXUQHUGHVeFULWXUHVª 
 Réf.,S
239RLUCASSINGÉNA-TRÉVÉDY 2010 pour les métaphores des hérétiques et de la discorde 
théologique contenues dans les Hymnes sur la Foi.
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©&·HVWOH0DOLQTXLOHVDIDLWV
jO·LPDJHGHÁWHV
HWjWUDYHUVHX[DFKDQWpOHVPpORGLHV
dissonantes de la dispute.
&·HVWXQHKDUSH
dont les cordes
VHGLVSXWHQWDYHFOHXUVYRL[
qui ne s’accordent pas sur un chant
unique à l’unisson.
&DUOHXUOXWKLHUHVWOH0DXGLWª HcH,,
La réfutation du manichéisme : une rivalité ecclésiologique
&HVSURFpGpVGHGLIIDPDWLRQ V·DFFRPSDJQHQW FKH]eSKUHPG·XQH
réfutation détaillée de la doctrine manichéenne, en particulier du mythe 
du salut que l’auteur syriaque connaissait dans les moindres détails et 
dont il cite plus de cent passages, en permettant d’accéder au vocabulaire 
WHFKQLTXHHWV\PEROLTXHYRLUHDX[IRUPXODWLRQVRULJLQHOOHVGHWH[WHV
PDQLFKpHQVDXMRXUG·KXLSHUGXVԨ ,O V·DJLW OjFRPPHQRXV OHYHUURQV
G·XQH[HPSOHGHO·DSSRUWSUpFLHX[GHVWH[WHVV\ULDTXHVGHFRQWURYHUVHHQ
JpQpUDOjODFRQQDLVVDQFHGHFRXUDQWVUHOLJLHX[PDUJLQDOLVpVHWGLVSDUXV
'HUULqUHFHWWHSROpPLTXHYLUXOHQWHHWDUWLFXOpHeSKUHPFDFKHGHIDLW
une rivalité entre son système et celui de Mani, une rivalité ecclésiologique, 
F·HVWjGLUHSRUWDQWVXUODQDWXUHHWODFRQFHSWLRQGHO·eJOLVHTXLVHMRXHVXU
SOXVLHXUVWHUUDLQVO·LQWHUSUpWDWLRQFRUUHFWHGHVeFULWXUHVHWODGpÀQLWLRQ
du canon scripturaire à adopter ; la division communautaire et la hiérarchie 
ecclésiastique ; les conceptions du monde, de l’homme et du salut et les 
SUDWLTXHVULWXHOOHVTXLHQGpULYHQW/·eJOLVHTX·eSKUHPYHXWSURPRXYRLU
G·DSUqV OHV FULWqUHV UHOHYpVSDU6LGQH\*ULIÀWK HVWXQHeJOLVH VRXV OD
WXWHOOHGHO·(PSLUHURPDLQIRQGpHVXUO·LPSRVLWLRQGHVPDLQVG·pYrTXH
HQpYrTXHHWEDVpHVXUOHVGHX[7HVWDPHQWVODIRLWULQLWDLUHSURFODPpHj
1LFpHHWOHVVDFUHPHQWVԨ&HWWHLGHQWLWpVHFRQVWUXLWSDURSSRVLWLRQjOD
SURSRVLWLRQPDQLFKpHQQHTXLLQVWDXUHSDUH[HPSOHOHVpFULWVGH0DQL
FRPPHWH[WHVUpYpOpVODIrWHGX%rPDFRPPHPRPHQWOLWXUJLTXHPDMHXU
pour commémorer la mort de Mani ; la conception de la Lumière retenue 
9RLUBECKSRXUXQHSUpVHQWDWLRQRUGRQQpHGXPDWpULDXpSDUVTXHQRXVWURXYRQV
FKH]eSKUHPDXVXMHWGXPDQLFKpLVPHFODVVpHQWKqPHVELHQGpÀQLVHWUDSSURFKp
des informations dérivant d’autres polémistes grecs et latins de la même époque. 
6XUOHVFLWDWLRQVPDQLFKpHQQHVFKH]eSKUHPYRLUREEVESHWVXUODWHUPLQRORJLH
technique manichéenne dont il conserve la trace, voir LIEU
25. GRIFFITH 1999a et 1999b.
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FDSWLYHGDQVOD0DWLqUHTX·LOIDXWOLEpUHUSDUODYRLHGXUDIÀQDJHFHTXL
préside au salut universel, à la nature de l’homme et à son rôle dans ce 
plan rédempteur)Ԩ ; une organisation communautaire distinguant élus et 
DXGLWHXUVTX·eSKUHPYRLWFRPPHPLPpWLTXHHWFRQFXUUHQWHjVDSURSUH
FRPPXQDXWpG·pYrTXHVHW©PHPEUHVGHO·RUGUHª
/DUpIXWDWLRQTX·eSKUHPEkWLWSRXUFRQWUHFDUUHUOHVIRQGHPHQWVGX
V\VWqPHPDQLFKpHQHVWWUqVDUWLFXOpHHWV·DSSXLHVXUOHVeFULWXUHVOHERQ
VHQVO·H[SpULHQFHKXPDLQHOHVDYRLUIDLUHVFLHQWLÀTXHSDUH[HPSOHOD
PpGHFLQHHWO·REVHUYDWLRQGHVSKpQRPqQHVQDWXUHOV²WRXVGHVUpVHUYRLUV
d’arguments traditionnels de la polémique antimanichéenne, mais utilisés 
d’une façon originale et moins systématique que dans la pensée et les 
formulations qui caractérisent la rationalité grecque.
&RPEDWWUH OHPDQLFKpLVPH VLJQLÀH SRXU eSKUHP UppFULUH HQ GHV
WHUPHV©RUWKRGR[HVªO·KLVWRLUHGHVDFRPPXQDXWpTX·LOSHUoRLWFRPPH
SUREOpPDWLTXH,OGRLWjO·HQFRQWUHGHODUpDOLWpKLVWRULTXHFRQYDLQFUH
ses coreligionnaires de ce que le manichéisme, tout comme les autres 
©KpUpVLHVªQ·DMDPDLVFRQVWLWXpXQHSDUWLHGHODFKUpWLHQWpV\ULDTXHGHV
siècles précédents, et leur faire valoir sa propre proposition ecclésiastique 
FRPPHODVHXOHFRUUHFWH©RUWKRGR[HªHWFHGHWRXWWHPSVԨ. Mani s’était 
GpFODUpHQHIIHW©$S{WUHGH-pVXV&KULVWªHWOHVPDQLFKpHQVUHYHQGLTXDLHQW
SRXUHX[PrPHVFRPPHELHQG·DXWUHVJURXSHVOHWLWUHGHYUDLVFKUpWLHQVԨ.
. D’après la doctrine manichéenne, la constitution de l’être humain aussi dérive 
du récit du salut qui relate l’emprisonnement de la Lumière divine dans le monde 
PDWpULHOHWOHWKqPHGXOLEUHDUELWUHFRPSWHSDUPLOHVVXMHWVSULQFLSDX[GHOD
SROpPLTXH DQWLPDQLFKpHQQHG·eSKUHP FHTXL IDLW GH FHGHUQLHU O·pTXLYDOHQW
RULHQWDOG·XQ$XJXVWLQG·+LSSRQHHQ2FFLGHQWTXHOTXHFLQTXDQWHDQVSOXVWDUG
voir BIERBAUMS3RXUFHWKqPHSROpPLTXHHQWDQWTXHPRQQDLHFRXUDQWHFKH]
les controversistes antimanichéens de cette époque ainsi que des siècles suivants, 
voir STROUMSA & STROUMSATXLpODUJLVVHQWO·DQDO\VHDX[DXWHXUVPXVXOPDQV
HWMXLIVHWLIEUS
/DSROpPLTXHG·eSKUHPFRQWUHOHVKpUpVLHVIXWSHUoXHSDUOHVDXWHXUVSRVWpULHXUV
FRPPHXQFRPEDWTX·LOJDJQDYDLOODPPHQW-DFTXHVGH6DURXJXQVLqFOHDSUqVVD
PRUWOHFpOpEUDFRPPHO·©DWKOqWHTXLDWULRPSKpGDQVODOXWWHGRFWULQDOHª©OH
YDLOODQWTXLDKXPLOLpWRXWHVOHVKpUpVLHVSDUVRQFRXUDJHª-DFTXHVGH6DURXJ
Memra sur ÉphremVWURSKHVHWeSKUHPOXLPrPHSUpVHQWHOHVHymnes contre 
les hérésiesFRPPHGHV©HQFORVªFRQVWUXLWVjODGpIHQVHGX©SkWXUDJHªGHVÀGqOHV
FRQWUHODPHQDFHGHV©ORXSVªOHVKpUpWLTXHVHcH/9,VXUFHU{OHGHSDVWHXU
DVVXPpSDU O·eSKUHPSROpPLVWHHW ODÀQDOLWpGpIHQVLYHGH ODFRQWURYHUVHYRLU
CASSINGÉNA-TRÉVÉDY
9RLUTARDIEUHQSDUWLFXOLHUSQLIMHWPEDERSEN 2013. Le titre 
G·©$S{WUHGH-pVXV&KULVWªHVWJUDYpHQV\ULDTXHHQpFULWXUHPDQLFKpHQQHɐOLƤD
d-yešuɼPɐLƤD, dans le sceau de cristal de roche qui aurait appartenu à Mani en 
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'DQVFHSURMHWGHUpLQWHUSUpWDWLRQGXSDVVpLOIDXWLQFOXUHOHFKRL[
GHODSRpVLHjGHVÀQVSROpPLTXHVSDUDLOOHXUVWUqVUDUHjODIRLVGDQV
O·KpUpVLRORJLHFKUpWLHQQHHWGDQVG·DXWUHVFRQWURYHUVHVUHOLJLHXVHV4XDQG
on connaît la prédilection manichéenne pour la composition d’hymnes 
HWGHSVDXPHVRQFRPSUHQGFRPPHQWeSKUHPV·DSSURSULH OHVIRUPHV
OLWWpUDLUHVGHVPDQLFKpHQVSRXUOHVUpLQYHVWLUG·XQFDUDFWqUH©RUWKRGR[Hª
et dénoncer ses opposants avec leurs propres armesԨ/HFKRL[GHO·K\PQH
indique aussi l’importance donnée à la liturgie dans le christianisme 
syriaque au sens large, comme moyen pour instruire en matière de 
théologie, et donc aussi d’hérésiologieԨ.
Le développement de la controverse avec les manichéens  
et de l’hérésiologie syriaque après le IVe siècle
3DUO·DPSOHXUGHVDUpIXWDWLRQHWO·DUWLFXODWLRQFRPSOH[HGHVDYLVLRQGH
O·KpUpVLHODSODFHG·eSKUHPKpUpVLRORJXHFRQWUHOHVPDQLFKpHQVHVWWRXW
jIDLWH[FHSWLRQQHOOHGDQVOHSDQRUDPDGHODOLWWpUDWXUHDQWLKpUpWLTXHGH
langue syriaque. Sa façon de faire de l’hérésiologie, à travers des œuvres 
HQWLqUHVFRQVDFUpHVjFHWWHWkFKHHWSDUODUpIXWDWLRQG·XQV\VWqPHUHOLJLHX[
adverse pris dans son ensemble, est néanmoins typique de son époque, 
que ce soit en grec, en latin, ou en arménienԨ. Dans les siècles suivants, 
on ne trouve plus, en syriaque, d’écrits antimanichéens semblablesԨ, ni ce 
SHUVRQQHDXMRXUG·KXLFRQVHUYpjOD%LEOLRWKqTXHQDWLRQDOHGH)UDQFHYRLUGULÁCSI 
2013).
29/DSURGXFWLRQSRpWLTXHPDQLFKpHQQHHVWH[WUrPHPHQWULFKH9RLUSDUH[HPSOHLes 
Psaumes des errantsTXLQRXVVRQWSDUYHQXVHQFRSWHIVe siècle) mais qui pourraient 
être des traductions du syriaque. La stratégie éphrémienne de réappropriation du 
ODQJDJHK\PQLTXHGHVDGYHUVDLUHVYLVHDXVVL%DUGHVDQHTXLpWDLWXQPDvWUHUHFRQQX
GHODFRPSRVLWLRQGHSVDXPHVYRLUHcH/,,,HWSRXUFHWWHUpDSSURSULDWLRQOD
Vie d’Éphrem DLQVLTXHSOXVLHXUVVLqFOHVSOXVWDUG'HQ\VEDUɜDOLELContre les 
chalcédoniensSeSKUHPVHUDLWDXVVLGpELWHXUGH%DUGHVDQHGDQVODPHVXUH
RFHGHUQLHUWUDQVIRUPDOHJHQUHGHVmadrašeGHWH[WHVSRpWLTXHVjGHVK\PQHV
FKDQWpVYRLUMCVEY 1999).
30. ASHBROOK HARVEYSHW-DFTXHVGH6DURXJMemra sur ÉphremHW
QRXVDSSUHQGTXHF·pWDLWHQSDUWLFXOLHUjXQFK±XUGHIHPPHVGH©PHPEUHV
GHO·RUGUHªTX·pFKR\DLWGHFKDQWHUFHVK\PQHVORUVGHVFpOpEUDWLRQVOLWXUJLTXHV
9RLUMCVEY6XUFHVFKRUDOHVHWOHU{OHGHmalpanyataGRQQpDX[IHPPHVGHOD
FRPPXQDXWpYRLUWRXMRXUVASHBROOK HARVEY 2005.
31eSKUHPHVWDLQVLFRPSDUDEOHjG·DXWUHVKpUpVLRORJXHVGHO·$QWLTXLWpWDUGLYHFRPPH
7LWXVGH%RVWUDHQJUHF$XJXVWLQHQODWLQHW(]QLNGH.ROEHQDUPpQLHQ
32&RQWUDLUHPHQWjODWUDGLWLRQGHODQJXHJUHFTXHRO·RQWURXYHHQFRUHGHVWUDLWpV
DQWLPDQLFKpHQVSHQGDQWWRXWHO·pSRTXHE\]DQWLQHYRLUKLEIN 1991 et CAMERON
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VRXFLG·RUGUHLGHQWLWDLUHYLVjYLVGXPDQLFKpLVPHSURSUHDXIVe siècle. La 
controverse directe avec les manichéens s’efface à mesure que la présence 
manichéenne s’éloigne à la fois dans le temps et dans l’espace, cessant de 
UHSUpVHQWHUXQHPHQDFHGLUHFWHSRXUODSDL[GHO·eJOLVH3RXUDXWDQWHOOHQH
GLVSDUDvWMDPDLVFRPSOqWHPHQWHOOHYDVHQLFKHUGDQVG·DXWUHVFRQWURYHUVHV
et servir d’autres propos.
3DUDOOqOHPHQW VRXV OHV FDWpJRULHV G·©KpUpVLHª HW G·©KpUpWLTXHª
il est peu à peu fait référence à bien d’autres doctrines et adversaires 
théologiques. On observe chez les polémistes une tendance à constamment 
DFWXDOLVHU ODQRWLRQG·KpUpVLHHOOHDSSDUDvWj O·RFFDVLRQGHVTXHUHOOHV
FKULVWRORJLTXHVHWGDQVOHVFRQWURYHUVHVDYHFOHVPXVXOPDQVSDUH[HPSOHԨ, 
FHTXLPRQWUHODSODVWLFLWpHWODFRPPRGLWpGHO·RXWLOFRQFHSWXHO©KpUpVLHª
autorisant les superpositions avec des controverses d’une autre nature. 
4XDQWDXYRFDEXODLUHXWLOLVpSRXUO·H[SULPHUDSUqVeSKUHPDXWHUPH
yulpane©GRFWULQHVªRQSUpIqUHJUDGXHOOHPHQWFHOXLG·heresisêÙè) et 
VHVGpULYpVFDOTXpVGXJUHFVDQVGRXWHVXLWHDX[WUDGXFWLRQVV\ULDTXHVGHV
écrits des polémistes grecs des siècles précédentsԨ(QPrPHWHPSVRQ
SHUSpWXHO·XVDJHLPDJpGXPRW©HUUHXUª(taɼyuta), son origine satanique, les 
PpWDSKRUHVGHODPDODGLHHWGHVPDXYDLVHVKHUEHVSDUH[HPSOHHWO·LGpH
G·XQHVXFFHVVLRQGHPDvWUHjGLVFLSOHHQWUHOHVKpUpWLTXHV²XQHFKDvQHTXL
QHIDLWTXHV·DFFURvWUHGHQRXYHDX[DGKpUHQWV²WRXVGHVFRQFHSWVDX[TXHOV
RQRSSRVHHQFRUHODQRWLRQGH©YpULWpªPDLVDXVVLFHOOHQRXYHOOHGH©IRLª
(mhaymanuta)SRXUUHQYR\HUjO·©RUWKRGR[LHªTXHO·RQHQWHQGSURPRXYRLU
au fur et à mesure et selon les partis en présenceԨ.
(QÀQDSUqVeSKUHPHWSDUUHSULVHGHVDVWUDWpJLHGHO·©DPDOJDPHª
on observe que les hérétiques sont traités dans des formes qui visent 
jOHVDVVRFLHUTXHFHVRLWSDUYRLHGHWULDQJXODWLRQTXDQGXQHKpUpVLH
est utilisée comme terme de comparaison négatif dans le cadre d’une 
controverse avec un autre adversaire), à travers des regroupements par 
OLVWHVRO·KpUpVLHÀJXUHSDUPLG·DXWUHV©HUUHXUVªDVVRFLpHVSDUDIÀQLWp
thématique), ou par notices répertoriées dans des catalogues d’hérésies. 
/DWULDGH0DQL0DUFLRQ%DUGHVDQHpWDEOLHSDUeSKUHPHQWUHSRXUDLQVL
dire dans la conscience collective des chrétiens syriaques et se retrouve 
339RLUSDUH[HPSOHODFRQWULEXWLRQGH)ORUHQFHJULLIEN dans ce volume.
8QHKLVWRLUHGHFHWHUPHUHVWHjpFULUH3RXUODWHUPLQRORJLHGpVLJQDQWO·KpUpVLH
le schisme et l’apostasie utilisée dans la Peshitta, ainsi que dans les canons 
HFFOpVLDVWLTXHVV\URRULHQWDX[jSDUWLUGXVe siècle, voir KAUFHOLDS
359RLUSDUH[HPSOH3KLOR[qQHGH0DEERXJDeuxième LettreHVSULWGHO·HUUHXUYV
HVSULWGHODYpULWpRULJLQHVDWDQLTXHGHO·HUUHXU©ODVLPSOLFLWpGHODIRLªYV
©OHVGRFWULQHVLPSLHVTX·RQWLQYHQWpHVOHVJHQVUXVpVª
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SDUWRXWFRPPHXQHGRQQpHDFTXLVH(OOHFRQVWLWXHDXVVLO·XQGHVOHJVGH
l’hérésiologie syriaque à l’hérésiologie musulmane, qui reprend la triade 
sans la mettre en questionԨ.
&·HVW SRXUTXRL LO QH VHUDLW SDV SHUWLQHQW GH GUHVVHU XQH OLVWH GHV
WH[WHVKpUpVLRORJLTXHVFDULOVHUDLWKDVDUGHX[GHYRXORLUFHUQHUODQRWLRQ
même d’hérésie telle qu’elle est élaborée au cours des siècles et d’un 
DXWHXUjO·DXWUHHOOHVHUHWURXYHHQHIIHWPXOWLIRUPHSUHVTXHSDUWRXW
GDQVOHVSDJHVGHODOLWWpUDWXUHV\ULDTXH,OVHPEOHGRQFSOXVXWLOHGHVH
concentrer sur l’évolution de l’hérésiologie syriaque en tant que telle, 
HQODLVVDQWDX[VSpFLDOLVWHVGHVDXWUHVFRQWURYHUVHVUHOLJLHXVHVO·H[DPHQ
GH OD GLPHQVLRQ KpUpVLRORJLTXH GHV GpEDWV REMHWV GH OHXUV pWXGHV
'·DXWUHSDUWpWDQWGRQQpTXHO·LGHQWLÀFDWLRQH[KDXVWLYHGHVPHQWLRQV
polémiques de Mani et des manichéens dans cette tradition est loin d’être 
disponibleԨ, il semble intéressant à ce stade de proposer un parcours des 
SULQFLSDX[GpYHORSSHPHQWVGHODFRQWURYHUVHDYHFOHPDQLFKpLVPHQRXV
SUpVHQWHURQVGHIDoRQFKURQRORJLTXHOHVFRQWH[WHVHWOHVEXWVGDQVOHVTXHOV
l’hérésie manichéenne est invoquée, l’évolution des formes de l’écriture 
hérésiologique, et les thèmes polémiques qui sont tour à tour accentués. 
2QGLVWLQJXHUDHQWUHVRXUFHVV\URRUWKRGR[HVHWV\URRULHQWDOHVSRXU
VRXOLJQHUDXIXUHWjPHVXUHFHTX·HOOHVRQWGHFRPPXQRXGHVSpFLÀTXH
,O IDXW G·HPEOpH QRWHU TXH WRXWHV OHV PHQWLRQV SROpPLTXHV DQWL
PDQLFKpHQQHVVRQWLQVSLUpHVSDUOHPrPHEXWDIÀUPHUXQHGLVWDQFH
UDGLFDOHG·DYHFOHVPDQLFKpHQVTXLSHXYHQWrWUHSHUoXVFRPPHVHPEODEOHV
DX[ FKUpWLHQV V\ULDTXHV DYHFXQHYLVpH LQWHUQH F·HVWjGLUH DÀQGH
renforcer l’identité communautaire, qui a le statut de minorité religieuse ; 
RXELHQDYHFXQUHJDUGVXUO·H[WpULHXUSRXULQVWUXLUHOHVPHPEUHVGHOD
FRPPXQDXWpYLVjYLVG·XQPRQGHSRWHQWLHOOHPHQWKRVWLOH
8QH©UHFRQTXrWHDQWLPDQLFKpHQQHªGDQVOHVGHX[(PSLUHV
$XVe siècle, on observe dans la littérature syriaque produite dans 
OHV GHX[ (PSLUHV URPDLQ HW VDVVDQLGH GHV WHQWDWLYHV GH UHFRQTXrWH
©RUWKRGR[HªHQFOpDQWLPDQLFKpHQQH­eGHVVHGHVWH[WHVDSRFU\SKHV
comme la Doctrine d’Addaï YRLHQWOHMRXUSRXUUpDJLU LQGLUHFWHPHQWDX
&·HVWOHFDVG·DO0öWXUƮGƮPG·,EQƩD]PPYRLUVAJDASHW
HWG·,EQDO0XTDIIDɺPDRIJVERSSSDUH[HPSOH/HVSROpPLVWHV
PXVXOPDQVWHQGHQWjUHJURXSHU0DQL0DUFLRQHW%DUGHVDQHVRXVO·pWLTXHWWHGH
©GXDOLVWHVª]DQöGLTD9RLUDXVVLOHVDXWHXUVUDVVHPEOpVSDUREEVES 2011, qui propose 
une anthologie thématique des sources sur le manichéisme, surtout musulmanes 
HQDUDEHHWHQSHUVDQPDLVDXVVLMXLYHVPDQGpHQQHVHWFKUpWLHQQHVV\ULDTXHV
3RXUXQHOLVWHQRQH[KDXVWLYHMHPHSHUPHWVGHUHQYR\HUjRUANI 2013.
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V\VWqPHPDQLFKpHQHWDIÀUPHUSDUFRQWUDVWHXQHKLpUDUFKLHHFFOpVLDVWLTXH
©RUWKRGR[HªGDQVODTXHOOHSDUH[HPSOH$GGDwHVWOHGLVFLSOHGH-pVXVHW
QRQGH0DQLHWTXLSRVVqGHOHSRUWUDLWGH-pVXVHWQRQFHOXLGH0DQLԨ. 
&·HVWGDQVFHFRQWH[WHTX·RQSHXWSODFHUODWUDGXFWLRQV\ULDTXHGHODSOXV
grande réfutation du manichéisme, le Contre les manichéensGH7LWXVGH
%RVWUDUpGLJpHQJUHFHQTXLHVWLQFOXVGDQVOHIDPHX[PDQXVFULW
FRSLpjeGHVVHHQ%/$GGԨ.
'H O·DXWUH F{Wp GH OD IURQWLqUHSROLWLTXH GDQV O·(PSLUHSHUVH TXL
fut le berceau du manichéisme au IIIe siècle, une volonté semblable de 
©UHFRQTXrWHDQWLPDQLFKpHQQHªԨ semble être à la base de la rédaction des 
Actes de mar Mari, datables du VIe ou du VIIe siècle. L’itinéraire géographique 
GHO·DS{WUHQRWDPPHQWFDOTXHUDLWjO·HQYHUVOHVOLHX[GHODYLHGH0DQLHW
OHSDUFRXUVG·H[SDQVLRQPLVVLRQQDLUHGHVHVGLVFLSOHVGDQVOHVUpJLRQVGH
OD0pVRSRWDPLHDÀQGHOHV©FKULVWLDQLVHUªGDQVXQWUDMHWDX[DOOXUHV
G·H[RUFLVPHԨ&HUWDLQVSDUPL OHVActes des martyrs perses datant de la 
même époque mettent en scène des manichéens à l’intérieur du canevas 
GHSHUVpFXWLRQGHVFKUpWLHQVSDUOHVDXWRULWpVPD]GpHQQHVQRQVHXOHPHQW
OHPDQLFKpHQHVWLQYRTXpSRXUVDGRFWULQHQpIDVWHjUHMHWHUԨPDLV\ÀJXUH
en tant que complice des persécuteurs qui dénonce les chrétiensԨ, ou 
bien comme personnage faible prêt à renoncer à sa foi pour avoir la vie 
VDXYHFRQWUDLUHPHQWDXFKUpWLHQTXLUpVLVWHYDLOODPPHQWDX[WRUWXUHVԨ&H
PR\HQOLWWpUDLUHG·DIÀFKHUODGLIIpUHQFHUDGLFDOHDYHFOHVPDQLFKpHQVDVRQ
LPSRUWDQFHGDQVOHFRQWH[WHGHFRQFXUUHQFHHQWUHPLQRULWpVUHOLJLHXVHV
qui est celui des chrétiens syriaques et des manichéens, entre autres, au 
. Pour cette allusion antimanichéenne ainsi que bien d’autres contenues dans ce 
WH[WHYRLUDESREUMAUX 2009 et Doctrine d’AddaïWUDG'HVUHXPDX[SLQWURG
9RLUDXVVLCAMPLANISRXUXQHULYDOLWpFHWWHIRLVDYHF%DUGHVDQHVXUOHSODQGH
ODUHODWLRQDXSRXYRLUHWjO·pOLWHG·eGHVVH
39'DQVFHFRQWH[WHpGHVVpQLHQPHQWLRQQRQVpJDOHPHQWODVie de Rabbula qui raconte 
FRPPHQWO·pYrTXHG·eGHVVHGHjpUDGLTXDGHODYLOOHOHVSRVVHVVLRQVGH
FHUWDLQVKpUpWLTXHVGRQWOHVGLVFLSOHVGH%DUGHVDQH0DUFLRQHW0DQLFLWpHSDU
LIEUS
/·H[SUHVVLRQHVWXWLOLVpHGDQVOHV Actes de mar MariWUDG-XOOLHQ	-XOOLHQS
LQWURG
. Ibid, et aussi JULLIEN & JULLIENSO·H[SUHVVLRQ©WUDMHWH[RUFLVWLTXHª
se trouve p. 191) et JULLIEN & JULLIENS
. Histoire de 6LPpRQEDUɜDEEDɼe S WUDG  WH[WHR OHVPDQLFKpHQV
HW OHVPDUFLRQLWHVDYHFG·DXWUHVJURXSHVVRQWDSSHOpV©VHUYLWHXUVGH6DWDQª
PQLƤDQDZ>K\@GVDɡDQD).
. Histoire de Karka d-Bet SlokSFLWpHSDULIEU 1992, p. 111).
. Histoire de Joseph, ɼAqebšma et AithalahaSFLWpHSDULIEUS
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VHLQG·XQ(PSLUHKRVWLOHFRPPHO·(PSLUHSHUVH/HULVTXHGXF{WpFKUpWLHQ
était qu’on les confonde avec les manichéens, ce qui leur ferait subir 
HQFRUHGDYDQWDJHGHSHUVpFXWLRQVVHORQODChronique de Séert, le roi des 
URLV:DKUDP,,jODÀQGXIIIe siècle, aurait banni chrétiens et manichéens 
en les considérant comme identiques sur la base de la ressemblance de leur 
aspect, leur doctrine et leur pratiqueԨ(WFRQWUDLUHPHQWjOD0pVRSRWDPLH
GX1RUGOHPDQLFKpLVPHpWDLWHQFRUHXQHSUpVHQFHHWSDUFRQVpTXHQWXQH
menace, bien réelle dans ces régions méridionales.
Les querelles christologiques et l’usage rhétorique de l’hérésie
À l’occasion des querelles christologiques, Mani et les manichéens 
VRQW LQYRTXpVGHSDUW HWG·DXWUHGHVSDUWLV FRQIHVVLRQQHOV HQ FRQÁLW
FRPPHWHUPHVGHFRPSDUDLVRQSRXUGLVFUpGLWHU O·DGYHUVDLUH ,O V·DJLW
d’un usage rhétorique de l’hérésie, qui fonctionne alors presque comme 
une insulte3DUH[HPSOHjODÀQGXVeVLqFOH3KLOR[qQHGH0DEERXJ
emploie cette stratégie envers un moine qu’il appelle ͤ abib, qu’il accuse de 
©QHVWRULDQLVPHªHWTX·LODVVRFLHDX[KpUpVLHVGH%DUGHVDQHHWGH0DQL,O
QHIHUDLWFHODFHSHQGDQWTX·HQUpSRQVHDX[DFFXVDWLRQVGHͤ DELEOXLPrPH
TXLOHSUHPLHUDXUDLWUHSURFKpj3KLOR[qQHGHSURIHVVHUXQHGRFWULQHGH
O·,QFDUQDWLRQpTXLYDOHQWHjFHOOHGH%DUGHVDQHHWGH0DQLԨ&LWRQVHQXQ
H[WUDLW
©,O>ƩDELE@GLWHQFRUH>«@´/RUVTXHWRL3KLOR[qQHWXGLV!TXH&HOXLTXL
était sans commencement, fut soumis au commencement, tu proclames 
ODSUpGLFDWLRQGH0DQLµ>«@$SSUHQRQVjFHWLJQRUDQWFHTXHGLW0DQL
VRQPDvWUHªԨ
©7XHVXQPDQLFKpHQªGHYLHQWDORUVXQHDSSHOODWLRQLQIDPDQWHTXLD
HXGHVSURORQJHPHQWVELHQDXGHOjGXFRQWH[WHV\ULDTXHԨ. Pour l’anecdote, 
. Histoire syro-orientale de Séert,SFLWpHSDUHUNTER 2011, p. 292).
. Sur les désignations des adversaires comme pratique polémique, voir le chapitre 
©'pVLJQHUO·DGYHUVDLUHªGH0XULHODEBIÉLFLPrPH
3KLOR[qQHGH0DEERXJ0HPUHFRQWUHƩDELE99RLUVAN ROMPAY
3KLOR[qQHGH0DEERXJ0HPUHFRQWUHƩDELE9pG%ULqUH	*UDIÀQSOHW
SO7UDGDQJOFKH]VAN ROMPAYS
3RXUTXHOTXHVH[HPSOHVGXF{WpJUHFGHODFRQWURYHUVHFKULVWRORJLTXHYRLULIEU 1992, 
SHWLE BOULLUEC à paraître9RLUDXVVLLIEUSSRXUXQVXUYRO
GHO·XVDJHGHO·pWLTXHWWH©PDQLFKpHQªGDQVOHVVRXUFHVE\]DQWLQHVIXVWLJHDQWGH
nouvelles hérésies à partir du VIe siècle, comme l’iconoclasme et le paulicianisme. 
8QHIRUPHH[DVSpUpHGHFHWXVDJHUKpWRULTXHGH O·KpUpVLHFRQVLVWHjFULWLTXHU
RXYHUWHPHQWOHPDQLFKpLVPHSRXUYLVHUHQUpDOLWpELHQG·DXWUHVDGYHUVDLUHVF·HVWFH
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HQ)UDQFHDX[XVIe et XVIIe siècles, catholiques et protestants se lançaient 
la même invective, et à coup de livrets apologétiques, ils donnèrent vie 
DX[pWXGHVPDQLFKpHQQHVPRGHUQHVԨ
6XUOHSODQUKpWRULTXHQRWRQVO·HIÀFDFLWpSHUVXDVLYHGHO·pWLTXHWWH
TXLjHOOH VHXOH VXIÀWjGpFRQVLGpUHU O·DGYHUVDLUH FDUHOOHpWDEOLWXQH
association de nature infamante, et qui remplace des développements 
théologiques forcément plus longs et théoriques qui montreraient un 
HQJDJHPHQWPDMHXUGDQVOHGpEDWHWODSULVHDXVpULHX[GHVSRVLWLRQVGH
l’interlocuteurԨ. Remarquons également comment les opinions, voire les 
WH[WHV©KpUpWLTXHVªHQWUHQWGDQVO·DUVHQDODUJXPHQWDWLIGHVSROpPLVWHVj
F{WpG·DXWRULWpV©RUWKRGR[HVªHWGHFLEOHVGHYLHQQHQWGHVSLqFHVjO·DSSXL
pour discréditer l’adversaire du momentԨ.
3RXUWDQW/XFDV9DQ5RPSD\TXLDpWXGLpOHGRVVLHUSKLOR[pQLHQD
UHPDUTXpTXHODPHQWLRQGH0DQLHWGH%DUGHVDQHWRXWHQpWDQWELHQ
UKpWRULTXHpWDLWQpDQPRLQVVXIÀVDQWHSRXUGpFOHQFKHUGHVGLVFXVVLRQV
DQLPpHVFHVGHX[KpUpWLTXHVGXSDVVpXQSDVVp ORFDOSRXU OHVGHX[
WKpRORJLHQV HQ FRQÁLW MRXHQW GRQF XQ U{OH GDQV OH GpYHORSSHPHQW
d’identités chrétiennes multiples et antagonistesԨ$XWUHPHQWGLW LOV
continuent à représenter un terme de référence de ce qu’il ne faut pas imiter 
ou retenir en matière de dogmes et prennent donc part indirectement à 
O·pWDEOLVVHPHQWG·RUWKRGR[LHVFRQFXUUHQWHV4XDQGGDQVOHFDGUHG·XQH
DXWUHFRQWURYHUVH'HQ\VEDUɜDOLELDXXIIeVLqFOHUpIXWHXQYHUVHWGX&RUDQ
sur l’origine du mal en disant que c’est pire que la doctrine manichéenne, 
OHSURSRVGDQVO·HPSORLGHFHWWHVWUDWpJLHDGpMjPXWpHWDSHUGXGHVDIRUFH
G\QDPLTXH/·pWLTXHWWHHVWÀJpHLOV·DJLWG·XQVWpUpRW\SH%DUɜDOLELVXLW
FHUWHVODWUDGLWLRQHQDVVRFLDQWXQDGYHUVDLUHUHOLJLHX[UpFHQWGDQVFH
cas les musulmans, avec un hérétique du passé, Mani, mais cela montre 
que SWANSONVXJJqUHGHYRLUGHUULqUHODSROpPLTXHDQWLPDQLFKpHQQHH[SOLFLWH
GHO·pFULYDLQV\URRUWKRGR[H<DƤ\öLEQ-DUƮUPDSUqVGDQVOHWUDLWp©6XUOD
QpFHVVLWpGHODFUXFLÀ[LRQGX&KULVWªGXLivre du Guide), qui s’adresserait en fait de 
IDoRQYRLOpHDX[PXVXOPDQV
50. L’histoire de l’essor des études manichéennes est racontée chez RIES
51. LE BOULLUEC à paraître.
52. LE BOULLUEC à paraître.
53,OHQYDGHPrPHSRXUO·©KpUpVLHªGHVPHVVDOLHQVSDUH[HPSOHTXLHVWXWLOLVpHSDU
FHUWDLQVDXWHXUVGHVPLOLHX[DVFpWLTXHVV\URRULHQWDX[GHVVIIe et VIIIe siècles, comme 
%DEDwOH*UDQGHWOHSDWULDUFKH7LPRWKpH,er, en tant que contrepoint rhétorique pour 
OHGLVFUpGLWGHFHUWDLQVP\VWLTXHVWHO-HDQGH'DO\DWDHWOHFRQWU{OHGXSRXYRLU
HFFOpVLDVWLTXH FHV SROpPLTXHVQH YLVHQW SDV OHVPHVVDOLHQV GRQW O·H[LVWHQFH
KLVWRULTXHPrPHHVWPLVHHQTXHVWLRQSDUOHVFKHUFKHXUVPDLVSOXW{WO·DIÀUPDWLRQ
GHFRQFHSWVHWSUDWLTXHVWKpRORJLTXHVSUpFLVYRLUBITTON-ASHKELONY 2013).
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VHXOHPHQWTXHOHPDQLFKpLVPHHVWXQUHQYRLVLJQLÀFDWLISRXUOHVOHFWHXUV
FKUpWLHQVGH%DUɜDOLELFDULODSSDUWLHQWjOHXUPpPRLUHORFDOHRXjOD
limite, pour les lecteurs musulmans potentiels, que l’auteur syriaque 
engagerait alors dans une compétition des sources, sur le terrain commun 
GXUHMHWGXPDQLFKpLVPH
©6LVHORQYRWUHSHQVpH>&RUDQ@OHELHQHWOHPDOGpULYHQWGH
'LHXFRPPHQWWRQ6HLJQHXUDWLOWLUpXQHGHVFHQGDQFHGHVUHLQVGHV
ÀOVG·$GDPHWDWLOWpPRLJQpFRQWUHHX["(WFRPPHQWOHVkPHVIXUHQW
elles persuadées avant leurs corps, alors qu’elles n’avaient pas encore été 
FUppHV"(WWDQGLVTXH0DQLDSURIHVVpGHX[pWDQWVOH%RQHWOH0DXYDLV
FHX[OjGLVHQWTX·LO\DXQVHXOpWDQWTXLHVWERQHWPDXYDLVSXLVTX·LOV
pWDEOLVVHQWTXHOHELHQHWOHPDOH[LVWHQWjSDUWLUGHOXLªԨ
$YHFOHVTXHUHOOHVFKULVWRORJLTXHVXQWKqPHSROpPLTXHpPHUJHTXL
commence à être associé à l’hérésie manichéenne, et est destiné à ne 
SOXVV·HQVpSDUHUELHQTX·LOFRQVWLWXHXQHVLPSOLÀFDWLRQGHODGRFWULQH
RULJLQHOOHOHVPDQLFKpHQVjF{WpGHVJQRVWLTXHVFRPPH9DOHQWLQHWGH
%DUGHVDQHVRQWDFFXVpVWDQWSDUGHVDXWHXUVPLDSK\VLWHVTXHG\RSK\VLWHV
GHGpIHQGUHXQHFKULVWRORJLHGRFqWHVHORQODTXHOOHO·,QFDUQDWLRQGX&KULVW
Q·HVWTX·©DSSDUHQFHªHW©LOOXVLRQª(phantasia)&HWKqPHHVWpWUDQJHU
jODSROpPLTXHV\ULDTXHSUpFpGHQWHeSKUHPQHOHPHQWLRQQHMDPDLVLO
FRPPHQFHjFLUFXOHUHQFRQWH[WHV\ULDTXHVRXV O·LQÁXHQFHGHVpFULWV
polémiques grecs du IVe siècle, qui sont traduits en syriaque à partir du Ve, 
comme les Acta Archelai, le PanarionG·eSLSKDQHGH6DODPLQHHWVRQUpVXPp
l’Anakephalaiosis)Ԩ, qui reprend largement les Acta pour son chapitre 
antimanichéen, et le Contre les manichéensGH7LWXVGH%RVWUD&HWKqPHHVW
répété à toutes les époques, partoutԨ, mais on observe qu’il connaît une 
IRUWXQHSDUWLFXOLqUHFKH]OHVDXWHXUVV\URRUWKRGR[HV
'HQ\VEDUɜDOLELContre les ArabesFKDS,SWH[WH,,SWUDG
55. La version syriaque de l’Anakephalaiosis, encore inédite, est contenue dans le 
PDQXVFULW%/$GGIYYFRSLpHQYRLUABRAMOWSKI
3RXUG·DXWUHVH[HPSOHVHQJUHFGHFHJULHIW\SLTXHGHVFRQWURYHUVHVFKULVWRORJLTXHV
voir encore LE BOULLUEC à paraître(QPLOLHXV\ULDTXHjSDUW3KLOR[qQHGH0DEERXJ
TXHQRXVYHQRQVGHPHQWLRQQHUHWG·DXWUHVDXWHXUVV\URRUWKRGR[HVGRQWLOVHUD
TXHVWLRQjO·LQVWDQWFLWRQVFHWWHIRLVGXF{WpV\URRULHQWDO&\UG·eGHVVHExplication 
du jeûne, FKDS,9HWExplication de la PassionFKDS,,,HW7LPRWKpH,er, Épître 35, 
pG%UDXQYRO,SWH[WHYRO,,SWUDGODW
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L’Incarnation, un domaine de l’hérésie à succès chez les auteurs syro-orthodoxes
L’Explication de toutes les hérésiesDWWULEXpHj3KLOR[qQHGH0DEERXJSDU
H[HPSOHFLWHQRPVG·KpUpWLTXHVTXLDXUDLHQWSUrFKpXQHGRFWULQHGH
O·,QFDUQDWLRQ©HUURQpHªG·XQSRLQWGHYXHPLDSK\VLWHԨ<ÀJXUHQWjOD
IRLVGHVSRVLWLRQVPLDSK\VLWHVH[WUrPHVFRPPHFHOOHG·(XW\FKqVHWOHV
GRFWULQHVGH1HVWRULXVHWGHVH[pJqWHV'LRGRUH7KpRGRUHHW7KpRGRUHW
reprises par la tradition dyophysite. D’une façon typique de l’hérésiologie, 
RQPHWGDQVODERXFKHGHSOXVLHXUV©KpUpWLTXHVªDXGpSDUWGHVWKpRORJLHQV
ELHQGLVWLQFWVHWpORLJQpVGDQVOHWHPSVODPrPHFLWDWLRQ3DUH[HPSOH
©0DQL0DUFLRQHW(XW\FKqVQLHQWO·,QFDUQDWLRQGXORJRVGLYLQªRXHQFRUH
GDQVFHWWHpQXPpUDWLRQGHTXDWRU]H©KpUpWLTXHVªGLIIpUHQWVOHSUHPLHU
pWDQWDFWLIjXQVLqFOHG·pFDUWSDUUDSSRUWDXGHUQLHU
©'LRGRUHGH7DUVH!7KpRGRUHGH0RSVXHVWH!7KpRGRUHWGH&\U!
1HVWRULXV ,UpQpH GH 7\U! (XWKpULXV GH 7\DQH! $OH[DQGUH GH
0DEERXJ!$QGUpGH6DPRVDWH!,EDVG·eGHVVH!3KRWLXVGH7\U!&\U
GH7\U!-HDQG·$QWLRFKH!$FDFHGH%pUpH!HW%DUVDXPDGH1LVLEH!
GLVHQW´/H&KULVWHVWXQKRPPHRUGLQDLUHµªԨ
À la liste des hérésies fait suite une brève profession de foi qui clôt 
OHWH[WH&·HVWO·LQGLFHG·XQXVDJHOLWXUJLTXHGHFHWWHOLVWHFRQÀUPpSDU
ailleurs par le type de manuscrits qui la contiennentԨ. Le rôle polémique 
GRQQpDX[FpOpEUDWLRQVOLWXUJLTXHVTXHQRXVDYLRQVGpMjUHPDUTXpGDQV
OHFDVG·eSKUHPVHSHUSpWXHVRXVFHWWHQRXYHOOHIRUPHODUpFLWDWLRQGH
noms d’hérétiques précédant ou suivant l’énonciation de la croyance 
9RLUDE HALLEUXS
3KLOR[qQHGH0DEERXJ3VHXGRExplication de toutes les hérésiespG%XGJHSXLVI 
WUDGDQJO,OHVWLQWpUHVVDQWGHUHPDUTXHUTXHODWUDGLWLRQPDQXVFULWHGHFHWH[WH
QRXVSHUPHWGHFRQQDvWUHOHVDMRXWVHWOHVVXSSUHVVLRQVGHVQRPVGHVKpUpWLTXHV
IDLWVSDUOHVFRSLVWHVDXÀOGXWHPSVHQPRQWUDQWDLQVLODQDWXUHRXYHUWHGHVOLVWHV
HWO·DFWXDOLVDWLRQFRQFUqWHGHODQRWLRQG·KpUpVLHOHPDQXVFULW3DULV%Q)V\U
GDWpQHUHWLHQWSDVjFHWHQGURLWVHSWGHFHVQRPVG·$OH[DQGUHj$FDFH
FRQWHQXVHQUHYDQFKHGDQVOHPDQXVFULW%/$GGVIIeVIIIeVSXEOLpSDU%XGJH
HWFLWpSOXVKDXWYRLU3KLOR[qQHGH0DEERXJ>3VHXGR@Explication de toutes les hérésies, 
pG1DXSQ&HODSRXUUDLWV·H[SOLTXHUjSDUWLUGXOLHXGHFRSLHHWG·XVDJHGX
PDQXVFULWSDULVLHQODUpJLRQGH0pOLWqQHVRQFRSLVWHQ·DXUDLWSOXVHXG·LQWpUrWj
FLWHUFHUWDLQVpYrTXHVV\ULHQVWD[pVG·KpUpVLHSOXVLHXUVVLqFOHVDXSDUDYDQWTXLQH
IXUHQWSDVWUqVLQÁXHQWVSDUDLOOHXUVSRXUO·pODERUDWLRQGRFWULQDOHGHVFKUpWLHQV
V\ULDTXHVHWGRQWLOQ·DSHXWrWUHSOXVOHVRXYHQLU
59/H3DULV%Q)V\UHVWXQYROXPLQHX[PDQXVFULW OLWXUJLTXHGHO·eJOLVHV\UR
RUWKRGR[H FRQWHQDQW GLYHUV RIÀFHV HW OLWXUJLHV G·RUGLQDWLRQ DLQVL TXH VHSW
PLQLDWXUHVYRLUZOTENBERGSHWLEROY,S,,S
>SODQFKHV@
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©RUWKRGR[HªHWGHVHVIRQGDWHXUVԨ&HWWHVWUXFWXUHVHUHWURXYHGXF{Wp
V\URRULHQWDOGDQVOHVGpFLVLRQVV\QRGDOHVGRQWOHVWH[WHVFRQWLHQQHQW
DXVVLGHVOLVWHVG·KpUpWLTXHVVHPEODEOHVHWGHGRFWULQHVjUHMHWHUHQYXH
GHODIRUPXODWLRQGXGRJPH©FRUUHFWªjVXLYUHԨ.
À côté de ces listes thématiques, l’hérésiologie syriaque a aussi produit 
ODIRUPHSOXVDUWLFXOpHGHVFDWDORJXHVWKpPDWLTXHVFKDTXHKpUpVLHHVW
décrite par un paragraphe plus ou moins long portant sur un thème choisi, 
et est incluse dans un répertoire d’erreurs.
-DFTXHVEDUəDNNRpYrTXHGXPRQDVWqUHGH0DU0DWWDwDXXIIIe siècle, 
pSRTXHGHOD©5HQDLVVDQFHV\ULDTXHªDLQFOXVGDQVVDsumma théologique 
le Livre des trésors FRPSRVpHQ RXYUDQW ODGHX[LqPHSDUWLHSur 
l’Incarnation, un répertoire de 21 hérésies rangées par ordre chronologique, 
la dernière étant l’islamԨ/HFDWDORJXHQHYLVHSDVjO·H[KDXVWLYLWpVL
O·DXWHXUFRPPHQFHHQSURPHWWDQWXQHKLVWRLUHXQLYHUVHOOHGHO·KpUpVLH©,O
est nécessaire de révéler les nombreuses hérésies apparues dans le monde 
GXGpEXWMXVTX·jSUpVHQWªLOGpFODUHjODÀQ©(WFHODHQDEUpJpDXWDQW
que possible, sur les hérésies, et non pas sur elles toutes, mais sur les plus 
FRQQXHVSDUPLFHOOHVFLªԨ-DFTXHVEDUəDNNRXWLOLVHODOLVWHGXSVHXGR
3KLOR[qQHSRXUFHUWDLQHVQRWLFHVԨ, et, pour d’autres, l’Anakephalaiosis 
'DQVO·eJOLVHV\URRUWKRGR[HMXVTX·jXQHGDWHWUqVUpFHQWHDYDQWO·LQWHUGLFWLRQGX
SDWULDUFKH,JQDFH=DNND,er>P@ORUVGHO·RIÀFHGHVYrSUHVSRXUODIrWHGHVDLQW
%DVLOHHWGHVDLQW*UpJRLUHOHerMDQYLHUGLDFUHVHWSHXSOHHQVHPEOHFKDQWDLHQW
DYDQWODOHFWXUHGHO·eYDQJLOHXQWH[WHPHQWLRQQDQWG·DERUGOHVQRPVGHV3qUHVGHOD
IRLRUWKRGR[HHWHQVXLWHOHVQRPVGHFHUWDLQVKpUpWLTXHV-HUHPHUFLHWUqVYLYHPHQW
UDEEDQ<XƤDQQRQ+DELOGHP·DYRLUFRPPXQLTXpFHVLQIRUPDWLRQV
9RLUTARDIEUHQSDUWLFXOLHUSTXLPHQWLRQQHOHV\QRGHGH0DUe]pFKLHO
GHHWOHUDSSRUWGHO·DVVHPEOpHTXLRSSRVDQHVWRULHQVHWPLDSK\VLWHVGHYDQW
.KXVUR,,HQSRXUpFODLUHUOH©VFKpPDKpUpVLRORJLTXHªGHO·LQVFULSWLRQGH
ODVWqOHQHVWRULHQQHV\URFKLQRLVHGH;L·DQGDWpHRODSURIHVVLRQGHIRLHW
l’énoncé des hérésies s’accompagnent de l’attribution de la naissance de l’hérésie 
à Satan.
6XUFHWDXWHXUHWFHWH[WHHQFRUHLQpGLWHWHQSDUWLFXOLHUODGHX[LqPHSDUWLHSur 
l’Incarnation, voir TEULE
/DUHYHQGLFDWLRQG·pFULUH©HQDEUpJpª(qpisayt)©HQEUHIªYRLUTEULES
FDUDFWpULVHDXVVLOHWUDYDLOGHVFKURQLTXHXUVV\ULDTXHVWDQWV\URRUWKRGR[HVTXH
V\URRULHQWDX[YRLUDEBIÉS
/HSDUDJUDSKHFRQFHUQDQW(XQRPHSDUH[HPSOHHVWXQHUHSULVHOLWWpUDOHGHFHOXL
contenu dans l’Exposition de toutes les hérésiesGXSVHXGR3KLOR[qQH©(XQRPHGLVDLW
que le verbe avait pris de Marie seulement le corps et qu’il n’a pas pris l’âme, mais il 
GLWTXHODGLYLQLWpWLHQWOLHXG·kPHª¿ÿàâáùüÍÐàÁÀûÅñûâ~¾åÍÙãå~
¾ýòå¿ÿÜÿÙàâ¿Ìß~ûâ~¾Ćß~áùü¾ĆßçØ¾ýòåäØûâçâ9RLU
3KLOR[qQHGH0DEERXJ3VHXGRExplication de toutes les hérésiespG1DXS
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G·eSLSKDQHVRXYHQWVRXVXQHIRUPHDEUpJpHG·RLOUHSUHQGpJDOHPHQW
O·H[WHQVLRQGHODQRWLRQG·KpUpVLHjGHVUHOLJLRQVDQWpULHXUHVDX&KULVW
­ODÀQGXFDWDORJXHGH%DUəDNNRVHWURXYHQWOHVFKDOFpGRQLHQVOHV
©QHVWRULHQVªHWOHVPXVXOPDQVWRXVOHVWURLVHQUHYDQFKHDEVHQWVGX
UpSHUWRLUHGUHVVpSDU%DUKHEUDHXVPOHTXHOGDQVODTXDWULqPHSDUWLH
de son Candélabre du sanctuaireQHFLWHTXHKpUpVLHV©WUDGLWLRQQHOOHVª
par ordre chronologique, de Simon le Mage, le premier hérétique selon une 
WUDGLWLRQGpVRUPDLVPLOOpQDLUHjeWLHQQHEDU6XGDwOLO·DXWHXUP\VWLTXH
GHODÀQGXVe siècle condamné par les miaphysites pour avoir élaboré 
une doctrine panthéisteԨ. On voit dans l’absence des chalcédoniens et 
GHVV\URRULHQWDX[OHUHÁHWGHO·DWWLWXGH±FXPpQLTXHELHQFRQQXHGH
%DUKHEUDHXVԨ.
(QJpQpUDOFHVFDWDORJXHVWKpPDWLTXHVVRQW OHSURSUHGHVDXWHXUV
V\URRUWKRGR[HVDORUVTXHGXF{WpV\URRULHQWDORQWURXYHGHVFDWDORJXHV
G·KpUpVLHVJpQpUDX[QRQWKpPDWLTXHVԨ.
Le VIe siècle : l’école de Nisibe, l’hérésie et les Écritures
­ODÀQGXVIeVLqFOHSDUH[HPSOH%DUƤDGEHɐDEED ɼ$UED\D O·XQGHV
PHPEUHVpPLQHQWVGHO·pFROHGH1LVLEHԨ, ouvre par un catalogue de ce 
%DUKHEUDHXVCatalogue d’hérésies.
. TEULE 1999, p. 21.
. Pour un survol des catalogues d’hérésies principalement rédigés en grec, voir 
GRILLMEIER  S OHV pWXGHV TXL HQ UHYDQFKH RIIUHQW GHV DQDO\VHV
pénétrantes de ce genre littéraire, en en dégageant la fonction, les buts et les 
destinataires, sont MCCLUREVRXUFHVODWLQHVMXVTX·DX[VIe s.), CAMERON
VRXUFHVE\]DQWLQHVGXVIIe au IXe s.), INGLEBERTVRXUFHVJUHFTXHVHWODWLQHV
PDLVDXVVLV\ULDTXHVMXVTX·DXVIIe s.), CAMERON 2003 et BERZON
/HPpWURSROLWHGH1LVLEH ɼ$EGLɐRɼEDU%ULNDPQRXVUHQVHLJQHGDQVVRQ
Catalogue des livres ecclésiastiques sur une abondante production polémique, entre 
DXWUH DQWLKpUpWLTXH DX[VIe et VIIe siècles, par des personnalités importantes 
GHO·pFROHGH1LVLEHDXVVLFHTXLPRQWUHO·LQWpUrWSUrWpjODSROpPLTXHGDQVOHV
FRPSRVLWLRQVOLWWpUDLUHVGXPLOLHXVFRODVWLTXHV\URRULHQWDO0HQWLRQQRQV*DEULHO
G·+RUPL]G$UGDɐLUS%XGOH3pULRGHXWHS'DQLHOGH5HɐɼD\QDS
1DWKDQDsOGHəLU]RUSTXLFRPSRVqUHQWWRXVGHVRXYUDJHVSROpPLTXHVLQFOXDQW
OHVPDQLFKpHQV&HUWDLQVGHFHVWH[WHVWRXVSHUGXVDIÀFKHQWOHWLWUHGH©'LVSXWHVª
(draše) HWSRXUUDLHQWFRUUHVSRQGUHDX[GLDORJXHV OLWWpUDLUHVHQWUHDGYHUVDLUHV
UHOLJLHX[W\SLTXHVGXPRQGHE\]DQWLQGHODPrPHSpULRGHHQWUHDXWUHVDYHFGHV
PDQLFKpHQVFRPPHOHIDPHX[Débat de Photeinos le Manichéen et de Paul le Perse), et 
par là, refléter des débats réels avec des manichéens ; voir WALKERS
et aussi BECKERS3OXVJpQpUDOHPHQWVXUODOLWWpUDWXUHGHGpEDWDYHFOHV
manichéens, voir LIM 1995.
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genre son Histoire des saints Pères persécutés à cause de la vérité, une galerie 
de portraits ecclésiastiques dont le principe organisateur est celui du 
combat contre l’hérésieԨTXL FRPPHQFHj6DWDQ OXLPrPH VHORQXQ
trait traditionnel de la polémique chrétienne. Si le but de l’œuvre est 
de distinguer entre les actions vertueuses des Pères par opposition 
DX[HQQHPLVGH O·eJOLVHԨ, le catalogue, lui, vise à classer les hérésies 
pour l’instruction des lecteurs principalement sur la base d’un critère 
VFULSWXUDLUH
©0DLQWHQDQWGRQFTXHQRXVVRPPHVSDUYHQXVLFLSDUOHVHFRXUVGH'LHXLO
nous faut montrer quelles sont les hérésies (heresis) qui se sont séparées de 
O·eJOLVHTXHOOHVVRQWSDUPLHOOHVFHOOHVTXLRQWFRUURPSXOHV/LYUHV(ktabe) 
et quelles sont celles qui ont changé certaines choses dans les saints 
/LYUHVTXHOOHVVRQWSDUPLHOOHVFHOOHVTXLRQWUHMHWpO·$QFLHQ7HVWDPHQW
HWODUpVXUUHFWLRQGHQRVFRUSVHWFHTX·HOOHVGLVHQWHWFRQIHVVHQW$ÀQ
de les déterminer et de les distinguer les unes des autres, nous plaçons 
successivement un sommaire (riša) de leur confession, pour en instruire 
OHVOHFWHXUVªԨ
/·KpUpVLHHVWGpWHUPLQpHLFLSDUUDSSRUWDX[eFULWXUHVHWjOHXUH[pJqVH
XQHSUpRFFXSDWLRQTXLVHFRPSUHQGDLVpPHQWGDQVOHFRQWH[WHGHO·pFROHGH
1LVLEH/·KpUpVLHPDQLFKpHQQHHVWFRQGHQVpHHQXQSDUDJUDSKHVRXOLJQDQW
G·DERUGGHVpOpPHQWVGRFWULQDX[FRPPHODFUR\DQFHHQGHX[SULQFLSHV
HWHQVXLWHOHUHMHWGHO·$QFLHQ7HVWDPHQWO·XQHGHVDFFXVDWLRQVSULQFLSDOHV
DGUHVVpHVDX[PDQLFKpHQVGpMjFKH]eSKUHPHWOHV*UHFV
©/DVL[LqPHKpUpVLHHVWFHOOHGHVPDQLFKpHQV,OVGLVHQWGHX[SULQFLSHV
O·XQERQHWO·DXWUHPDXYDLV7RXWFHTX·LOVRQWLOVOHPHWWHQWHQFRPPXQ
9RLUDEBIÉS
%DUƤDGEHɐDEEDɼ$UED\DHistoire ecclésiastiqueS©3XLVTXHQRXVQRXVSURSRVRQV
GRQFGHGLUHO·KLVWRLUHGHVDFWLRQVGHVVDLQWV3qUHVHWGHVGRFWHXUVGHO·eJOLVH
TXHOOHHVWODFDXVHGHOHXUFDORPQLHTXHOVVRQWOHXUV!FDORPQLDWHXUVTXDQGLOV
commencèrent et quel est le glaive qui perdit et détruisit les méchants, nous disons 
FHFL>«@ª
%DUƤDGEHɐDEEDɼ$UED\DHistoire ecclésiastiqueS&HSUHPLHUFKDSLWUHVXUOHV
KpUpVLHV©HVWVDQVGRXWHODVRXUFHGHODUpGDFWLRQDWWULEXpHj0DUXWDªDEBIÉ 2015, 
SXQFDWDORJXHVHPEODEOHG·KpUpVLHVIDLWHQHIIHWSDUWLHGHVPDWpULDX[TXL
FLUFXOHQWDYHFOHVFDQRQVV\QRGDX[DWWULEXpVj0DUXWDGH0DLSKHUTDWVe siècle). À 
son tour, le catalogue de Maruta est la source de compendiaV\URDUDEHVRULHQWDX[
d’époque médiévale, comme le Livre de la tourGH0DULLEQ6XOH\PDQDSUqVOH
Livre des secrets de ɜDOLEDLEQ<RƤDQQDÀQGXXIIIe s.), le Livre de la lampe des ténèbres 
G·$EŊDO%DUDNãWLEQ.DEDUPVXUFHGHUQLHUYRLUDRIJVERSSHWOH
Livre de la tour de ɼ$PULEQ0DWWãYHUV
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,OVGRQQHQWjODOXQHO·DSSHOODWLRQGHQDYLUHHWGLVHQWTX·HOOHSXULÀHHWIDLW
monter en haut la vitalité qui a été dévorée par l’archonte des ténèbres ; 
c’est pour cela qu’elle est tantôt incomplète, tantôt pleine. ,OVRQWUHMHWp
entièrement les livres GHO·$QFLHQ7HVWDPHQW. Parce que leur méchanceté 
dépasse celle de tous les autres, Mani, leur hérésiarque, fut écorché par 
OHURLGHV3HUVHVªԨ
/DSUpVHQFHGHFHVKpUpVLHVRSSRVpHVDX[SqUHVIRQGDWHXUVGHO·eJOLVH
V\URRULHQWDOH ODLVVH jSHQVHUTXH OH EXW HVW O·XQLWp HW OD FpOpEUDWLRQ
FRPPXQDXWDLUHVGDQVOHFRQWH[WHPD]GpHQSDVWRXMRXUVELHQYHLOODQW
RpYROXHFHWWHeJOLVHHQWDQWTXHPLQRULWpUHOLJLHXVH(OOHSRXUUDLWDXVVL
rWUHXQHGpIHQVHSDUWLFXOLqUHGHO·pFROHGH1LVLEHHQUpDFWLRQjGHVOLVWHV
analogues émanant du côté miaphysite, comme celles contenues dans les 
Vies des saints orientauxGH-HDQG·eSKqVHTXLHVVDLHQWGHPLQHUODFUpGLELOLWp
GHFHWWH LQVWLWXWLRQHQ O·DVVRFLDQWDX[GRFWULQHVGH0DQL0DUFLRQHW
%DUGHVDQHԨ. On voit par là comment l’hérésiologie est incorporée dans la 
manière de concevoir et d’écrire l’histoire et comment on utilise le genre 
traditionnel du catalogue pour mener des combats d’une autre espèce, 
d’actualité pour l’auteur. On comprend également comment ces catalogues 
n’ont pas seulement été conçus comme des manuels pratiques à consulter, 
mais sont aussi un mode de discours participant plus profondément à la 
construction identitaire de leurs auteurs et de leurs communautés, à la 
IRLVSDUUDSSRUWDXFRQWH[WHSROLWLTXHHWUHOLJLHX[H[WpULHXUHWHXpJDUG
DX[FRQÁLWVHQWUHeJOLVHVԨ.
Le VIIIe siècle : les manichéens et la domination abbasside
'HX[VLqFOHVSOXVWDUG OHVPRWLYDWLRQVVRQWGLIIpUHQWHV­ODÀQGX
VIIIeVLqFOH7KpRGRUHEDU.RQLpYrTXHGH.DɐNDUGDQVO·,UDNPpULGLRQDO
FRPSRVHOHFDWDORJXHG·KpUpVLHVOHSOXVFRQQXGDQVOHPRQGHV\ULDTXH
le memra 11 du Livre des scholies, un compendiumGHODGRFWULQHGHO·eJOLVH
V\URRULHQWDOHDFKHYpHQ. L’inclusion d’une notice antimanichéenne 
LQGLTXHUDLWO·H[LJHQFHGHPRQWUHUXQHVWDWXUHUHOLJLHXVHLUUpSURFKDEOHIDFH
au gouvernement abbasside en place.
L’auteur déclare dans la préface que le catalogue (kunnaša) rassemble 
©GH IDoRQ FRQFLVH (msikayt) >«@ HQ EUHI (ayk da-b-pasiqata), toutes les 
%DUƤDGEHɐDEEDɼ!RBAYA, Histoire ecclésiastiqueS
9RLUBECKERS/DÀQGXFDWDORJXHPHQWLRQQHOHVGHX[FKDPSLRQVGX
PLDSK\VLVPH&\ULOOHG·$OH[DQGULHHW6pYqUHG·$QWLRFKHFHTXLSODFHFHWH[WHDXVHLQ
des querelles christologiques.
. DEBIÉS
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hérésies (kulhen heresis)G·DYDQWOH&KULVWHWG·DSUqVOH&KULVWªYLVDQWDLQVL
jO·H[KDXVWLYLWpLOFODVVHHQHIIHWSOXVGHKpUpVLHVSUHVTXHWRXWHVFHOOHV
citées dans l’AnakephalaiosisG·eSLSKDQHFRPSOpWpHVSDUXQJURXSHGH
GRFWULQHVPLDSK\VLWHVHWXQDXWUHGHPRXYHPHQWVORFDX[SHUVDQVSDUPL
OHVTXHOOHVOH]RURDVWULVPHPrPH2QYRLWXQHIRLVGHSOXVFRPPHQWODÀ[LWp
du genre hérésiologique, que ce soit par listes ou par répertoires, permet 
ODÁH[LELOLWpGHODQRWLRQG·KpUpVLHTXLVHSOLHDX[EHVRLQVFRQWLQJHQWV
JpRJUDSKLTXHVHWWHPSRUHOVGHFKDTXHDXWHXU&RQWUDLUHPHQWjODUpVHUYH
préliminaire, néanmoins, ce catalogue se distingue par son ampleur et par 
de longues sections qui reproduisent notamment les doctrines banniesԨ. 
/HSDUDJUDSKHVXU OHPDQLFKpLVPHHVWFRPSRVpGHGHX[SDUWLHVXQH
ELRJUDSKLHGH0DQLVXLYLHGHO·H[SRVpGHVDGRFWULQH²XQVFKpPDHPSUXQWp
HQFRUHXQHIRLVjeSLSKDQH/DELRJUDSKLHH[pFUDEOHGH0DQLHVWXQDXWUH
thème polémique d’origine grecque qui a rencontré un grand succès 
chez les auteurs syriaquesԨ(OOHGpULYHGHODQRWLFHDQWLPDQLFKpHQQH
contenue dans l’Histoire ecclésiastique 9,, G·(XVqEHGH&pVDUpHHQFHTXL
concerne Mani s’autoproclamant le Paraclet et l’envoi de douze disciples 
VHORQXQHLPLWDWLRQGX&KULVW, et des Acta ArchelaiUHSULVSDUeSLSKDQH
TXLIRXUQLVVHQWXQUpFLWjSDUWHQWLqUH0DQLVHUDLWXQHVFODYHQRPPp
4XUTDELRVDFTXLVSDUODYHXYHG·XQPDJLFLHQFKDUODWDQjTXLLODXUDLW
YROpOLYUHVHWGRFWULQHDYDQWG·rWUHpFRUFKpSDUOHURLGHVURLV:DKUDP
,er/·H[SRVpGHODGRFWULQHTXDQWjOXLUHYrWXQHLPSRUWDQFHXQLTXHSRXU
OHVpWXGHVPDQLFKpHQQHVSXLVTX·LOWUDQVPHWXQH[WUDLWDXWKHQWLTXHG·XQ
ouvrage cosmogonique manichéen dans sa langue d’origine, le syriaque. 
&HWH[WUDLWIXWUpXWLOLVpSDUOHVFKURQLTXHXUVV\URRUWKRGR[HVPpGLpYDX[
qui se basèrent également sur une autre source d’information importante 
ayant trait au manichéisme, l’Homélie cathédrale&;;,,,GH6pYqUHG·$QWLRFKH
FRPSRVpHjO·RULJLQHHQJUHFPDLVVXUYLYDQWVHXOHPHQWHQGHX[WUDGXFWLRQV
HQV\ULDTXHIDLWHVjSDUWLUGHTXLV·DWWDFKHjFRQWUHUODGRFWULQHGHV
GHX[SULQFLSHVPDQLFKpHQVHWOHXUGLPHQVLRQVSDWLDOHWRXWHQSUpVHUYDQW
plusieurs citations originellesԨ.
. À part pour le manichéisme, mentionnons l’importance de ce catalogue pour 
O·KLVWRLUHGHVPDQGpHQVYRLUDUCHEMINGHVRSKLWHVGERÖGX]RURDVWULVPH
BENVENISTEHWGHODGRFWULQHGH4XTGpMjFLWpHDRIJVERS
&HV GRQQpHV ELRJUDSKLTXHVÀFWLYHV HW j YLVpH SROpPLTXH VRQW UHSULVHV SDU OD
WUDGLWLRQKLVWRULRJUDSKLTXHChronique maroniteSÀQVIIe s.), Michel le Syrien, 
Chronique9,HW%DUKHEUDHXVChronique ecclésiastique,XIIeXIIIe s.).
6XUODYHUVLRQV\ULDTXHGHFHWH[WHYRLUDEBIÉ*S6XUOHFRQWHQX
KpUpVLRORJLTXHGHODQRWLFHG·(XVqEHYRLUO·DQDO\VHGHDUBOIS 1993.
9RLUALPHWVXUOHVVRXUFHVGH6pYqUHG·$QWLRFKHYRLUREEVES-HUHPHUFLH
EHDXFRXS3DXO+XEHUW3RLULHUGHP·DYRLUVLJQDOpFHWWHUpFHQWHSXEOLFDWLRQ
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/·LQWpJUDWLRQGXPDQLFKpLVPHGDQVXQFDWDORJXHG·KpUpVLHVV·H[SOL
TXHUDLWG·DSUqV(ULFD+XQWHUSDUO·DWPRVSKqUHGHVXVSLFLRQHQYHUVOHV
PLQRULWpVUHOLJLHXVHVGHO·eWDWDEEDVVLGHRVHWURXYHO·eJOLVHV\URRULHQWDOH
­FHWWHpSRTXHH[LVWHQWHQFRUHGHVFRPPXQDXWpVPDQLFKpHQQHVGDQVOD
YLOOHG·DO+LUDQRQORLQGH.DɐNDU)DFHjODSURSDJDQGHDQWLPDQLFKpHQQH
GXF{WpPXVXOPDQHWDX[SHUVpFXWLRQVSDUWLFXOLqUHPHQWYLROHQWHVGHV
DQQpHVFRQWUH OHV]DQöGLTD OHV©KpUpWLTXHVªGXDOLVWHV7KpRGRUH
EDU.RQLDXUDLWUHVVHQWLODQpFHVVLWpG·DIÀUPHUO·DEVROXHGLVVHPEODQFH
HQWUHVDWUDGLWLRQHWOHPDQLFKpLVPHDÀQG·pFKDSSHUjXQHpYHQWXHOOH
DVVRFLDWLRQDYHFFHGHUQLHUHWGRQFDX[SHUVpFXWLRQVԨ. Le catalogue est 
inclus dans un compendium pratique, à l’usage du clergéԨSDUOj%DU.RQL
DXUDLWYRXOXGRWHUVHVFRUHOLJLRQQDLUHVG·DUJXPHQWVHIÀFDFHVSRXUUpIXWHU
WRXWHDFFXVDWLRQGHPDQLFKpLVPHTXLSRXYDLWrWUHDGUHVVpHjO·eJOLVHV\UR
orientale.
Le IXe siècle : les syro-orthodoxes sous les Abbassides
8QGHPLVLqFOHSOXVWDUGHQ,UDNGX1RUGFHGDQJHUQ·HVWSDVSHUoX
SDU OHV DXWHXUV V\URRUWKRGR[HV -HDQ GH'DUD P HW0RwVH EDU
.HSKDPpFULYHQWGHVFDWDORJXHVWKpPDWLTXHVG·KpUpVLHVSDUPL
OHVTXHOOHVÀJXUHOHPDQLFKpLVPHSOXW{WGDQVXQHYLVpHGHUpFDSLWXODWLRQ
GHVWUDGLWLRQVUHoXHVHWGHVWUDGLWLRQVUHMHWpHVDÀQGHUHQIRUFHUO·LGHQWLWp
communautaire face à un environnement à prédominance musulmane. 
&HVFDWDORJXHVFRQVWLWXHQWOHVFKDSLWUHVLQLWLDX[G·±XYUHVGHV\QWKqVHGHV
WUDGLWLRQVFKUpWLHQQHVSUpFpGHQWHVRUJDQLVpHVSDUWKqPHVODUpVXUUHFWLRQ
O·pFRQRPLHGLYLQHHWF ,O IDXGUDLWQpDQPRLQVpGLWHUO·HQVHPEOHGHFHV
±XYUHVSRXUODSOXSDUWHQFRUHLQpGLWHVDÀQGHPLHX[FRQQDvWUHOHXU
FRQWH[WH6XU OHSODQ IRUPHO j O·H[SRVpGH ODGRFWULQHYLHQW V·DMRXWHU
maintenant la réfutation de chaque hérésie, composée dans le style 
 4XHOHVPXVXOPDQVVXUODEDVHGHODSUR[LPLWpWHUULWRULDOHHWGRFWULQDOHHQWUH
FKUpWLHQVHWPDQLFKpHQVDLHQWSXOHVDVVLPLOHUOHVXQVDX[DXWUHVpWDLWWRXWjIDLW
HQYLVDJHDEOHHUNTER 2005 et 2011.
/DSUpIDFHGXFDWDORJXHGLW©>«@F·HVWOHXU>GHVKpUpVLHV@pSRTXHHWFHX[TXLOHVRQW
HQJHQGUpHVTX·LOP·DSDUXERQ!GHPHWWUHLFLSUHPLqUHPHQWSDUFHTXHO·RUGUHGH
ce livre le requiert et secondairement pour qu’il soit aisé de répondre rapidement 
à celui à qui l’on demanderait, de l’une ou l’autre d’entre elles, quand elle a germé 
HWTXLHQIXWO·LQYHQWHXUDLQVLVHUDWLOGLVSHQVpGHVFUXWHUODWDEOHGHVpFULWVGHV
3qUHVD\DQWPLVHSUpVHQWHGHYDQWOXLODÀJXUHGHOHXUKLGHXUªLivre des scholies, 
WUDG+HVSHO	'UDJXHW,,S/DSUpIDFHGHO·RXYUDJHHVWDQDORJXH©>«@HQ
sorte que non seulement il donnât la facilité requise au chercheur du vrai, mais 
TX·LOpSDUJQkWDXVVLDX[IDLEOHVHWDX[SDXYUHVFRPPHPRLOHWUDYDLOHWOHSDUFRXUV
G·XQJUDQGQRPEUHGHOLJQHV>«@ªibid,S
90
LES CONTROVERSES RELIGIEUSES EN SYRIAQUE
rationnel du kalam, la pratique dialectique de l’époque que partagent 
FKUpWLHQVMXLIVHWPXVXOPDQV
&LWRQVOHCommentaire de l’HexaemeronGH0RwVHEDU.HSKDVXUOHVVL[MRXUV
de la créationԨTXLDYDQWG·H[SRVHUVDSURSUHSRVLWLRQGpFULWHWUpIXWH
OHVGRFWULQHVFRVPRJRQLTXHVG·$ULVWRWHHW3URFOXV0DUFLRQ%DUGHVDQHHW
ManiԨ ; ou encore le Traité sur les hérétiquesDWWULEXpWDQW{Wj-HDQGH'DUD
WDQW{Wj0RwVHEDU.HSKDD\DQWSRXUWKqPHO·DUEUHGX3DUDGLVHWFULWLTXDQW
OHVLQWHUSUpWDWLRQVTX·HQRQWIDLW6LPRQOH0DJH0DQL-XOLHQG·+DOLFDUQDVVH
HW1HVWRULXVԨ'DQVFHVGHX[WH[WHVODFULWLTXHGXPDQLFKpLVPHSRUWHVXU
OHGXDOLVPHWKpRORJLTXH-HDQGH'DUDHW0RwVHEDU.HSKDVRQWOjGHSDUIDLWV
représentants de l’atmosphère culturelle du IXe siècle, quand le problème 
GXGXDOLVPHHVWSHUoXGH IDoRQDLJXsQRQVHXOHPHQWGDQV OHVFHUFOHV
savants chrétiensԨPDLVDXVVLPXVXOPDQVHW]RURDVWULHQVOHGXDOLVPH
est le thème principal des polémiques musulmanes antimanichéennes, à 
SDUWLUGHV±XYUHVG·$EXɼ,VöDO:DUUöTԨ, et de la réfutation zoroastrienne 
du manichéisme contenue dans le əNDQG*XPöQƮN9LŁöUԨ.
3DU DLOOHXUV FHV WH[WHV HW OHV PDQXVFULWV TXL OHV WUDQVPHWWHQW
VRQWDXVVL LQWpUHVVDQWVSRXUO·pWXGHGHODSUDWLTXHGHFRSLHGHWH[WHV
DQWLKpUpWLTXHVHQPLOLHXV\ULDTXH3DUH[HPSOHRQUHPDUTXHO·XVDJH
de moyens codicologiques et formels pour signaler dans le manuscrit 
O·RSLQLRQGHVSRVLWLRQVDGYHUVHVGDQVOHPDQXVFULW0DUGLQ2UWK
IYUÀJXQHRSLQLRQPDQLFKpHQQHHVWpFULWHj O·HQFUHURXJH
XQHDXWUHHVWEDOLVpHGDQVOHVPDUJHVDYHFGHVREqOHVSRLQWpV ¸VLJQHV
. La littérature syriaque concernant l’Hexaemeron contient d’autres critiques contre 
OHPDQLFKpLVPHFLWRQV1DUVDwHomélie sur la création90HQWLRQQRQV
pJDOHPHQW-DFTXHVG·eGHVVHScholies à la Genèse, qui fait allusion au façonnement 
GXPRQGHSDUO·pFRUFKHPHQWGHV$UFKRQWHVVHORQODGRFWULQHPDQLFKpHQQHGDQV
VDVFKROLHDXUpFLWGHVJpDQWVHQ*Q9RLURUANI 2013 et REEVES
. Sur la partie antimanichéenne, voir RUANI à paraître (b).
&HWH[WHHVWHQFRXUVG·pGLWLRQHWGHWUDGXFWLRQSDUOHVVRLQVGH<RQDWDQ0RVVHW
PRLPrPH9RLUSRXUO·LQVWDQWRUANI à paraître (a).
&HWKqPHFRQQDvWGHVSURORQJHPHQWVGDQVOHFRQWH[WHV\ULDFRSKRQHHWDXGHOj
-DFTXHVEDUəDNNRSDUH[HPSOHGDQVOHLivre des trésors III, Sur la Providence, consacre 
un chapitre entier à la réfutation du dualisme manichéen, en utilisant les arguments 
du Contre les manichéensGH7LWXVGH%RVWUDYRLURUANI à paraître [b]8QIUDJPHQW
VRJGLHQUHWURXYpj7XUIDQSUREDEOHPHQWWUDGXLWGXV\ULDTXHPDLVGRQWODVRXUFH
Q·DSDVHQFRUHpWpLGHQWLÀpHFRQWLHQWXQHSROpPLTXHVXUO·pWHUQLWpHWODVDJHVVHGH
'LHXYLVDQWSUREDEOHPHQWOHGXDOLVPHPDQLFKpHQYRLUSIMS-WILLIAMS 2003).
. Le dualisme est lié à l’accusation de matérialisme et au thème de l’origine du mal 
HWGXOLEUHDUELWUHYRLUSTROUMSA & STROUMSA
. əNDQG*XPöQƮN9LŁöU;9,
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WUDGLWLRQQHOOHPHQWHPSOR\pVSRXUPDUTXHUXQHLQWHUSRODWLRQWH[WXHOOHRX
XQHFLWDWLRQELEOLTXH&HWH[HPSOHSHUPHWGHPHWWUHHQUHODWLRQOHVXVDJHV
GHFRSLHGXPLOLHXV\ULDTXHDYHFFHX[GXPLOLHXE\]DQWLQFRQWHPSRUDLQ
RQRPEUHX[VRQWOHVFDVG·REqOHVSRLQWpVHPSOR\pVGDQVOHPrPHEXW
GDQVGHVPDQXVFULWVjFRQWHQXSROpPLTXHGDWDEOHVHX[DXVVLGX IXe
Xe siècleԨ. 
. CASSINSIRXUQLWXQHOLVWHGHVPDQXVFULWVFRQWHQDQWOHContre Eunome de 
%DVLOHGH&pVDUpHRO·REqOHSRLQWpÀJXUHHQPDUJHjGHQRPEUHXVHVUHSULVHVGDQV
des manuscrits byzantins copiés entre le IXe et le XIIeVLqFOHMHUHPHUFLH6pEDVWLHQ
Morlet de m’avoir aimablement communiqué une copie de cet article). Du côté 
V\ULDTXHRQSRXUUDLWPHQWLRQQHUHQFRUHOHPDQXVFULW%/$GGFRQWHQDQW
l’Homélie cathédrale &;;,,,GH6pYqUHG·$QWLRFKHGDWpOXLDXVVLGXIXeVLqFOHR
OHVFLWDWLRQVPDQLFKpHQQHVVRQWVLJQDOpHVSDUGHVREqOHVSRLQWpVHQPDUJHYRLUSDU
H[IUY-HUHPHUFLHWUqVYLYHPHQW6HUJH\0LQRYGHP·DYRLUIDFLOLWpO·DFFqV
jFHPDQXVFULW&HVVLJQHVVRQWUHSRUWpVGDQVO·pGLWLRQLPSULPpHGHO·Homélie par 
.XJHQHU	&XPRQW
)LJ²eJOLVHGHV4XDUDQWH0DUW\UV0DUGLQ7XUTXLH06&)00
IYUIXeXeVLqFOH7RXVGURLWVUpVHUYpVDXGLRFqVHV\URRUWKRGR[H
GH0DUGLQ,PDJHIRXUQLHSDU+LOO0XVHXP	0DQXVFULSW/LEUDU\ 
DYHFOHVUHPHUFLHPHQWVGHO·DXWHXUH
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On découvre un autre procédé dans un manuscrit contenant le traité 
encore inédit Sur la résurrection des corps, dont la paternité est également 
GLVSXWpHHQWUH-HDQGH'DUDHW0RwVHEDU.HSKD'DQVOH0LQJDQDV\U
GDWpDXEDVGXIUOHFRSLVWHUpFDSLWXOHjO·DLGHG·XQWDEOHDXOHV
QRPVGHVKpUpWLTXHVUpIXWpVGDQVOHWH[WHTXLUHQLHUDLHQWODUpVXUUHFWLRQ
GHVFRUSVÀJFHVQRPVVRQWpFULWVG·DERUGFRUUHFWHPHQWHQVXLWHVHORQ
FHTX·RQDSSHOOH©O·DOSKDEHWGH%DUGHVDQHªXQV\VWqPHGHFU\SWRJUDSKLH
RFKDTXHOHWWUHGHO·DOSKDEHWHVWUHPSODFpHSDUXQHDXWUHVHORQXQVFKpPD
GpWHUPLQpTXLUHPRQWHjO·XVDJHKpEUDwTXHGHO·$ɥ%ƩHWTXHO·RQWURXYH
d’habitude dans les colophons pour dissimuler le nom des copistesԨ. 
/HQRP©FU\SWpªGH0DQLÚå½Ćâ mɻny) est alors ÌÓè VɡKɓ. Forme et 
FRQWHQXFRwQFLGHQWLFLOHVQRPVGHVKpUpWLTXHVVRQWpFULWVGDQVO·DOSKDEHW
VRLGLVDQWLQYHQWpSDUXQ©KpUpWLTXHª.
(QÀQODSROpPLTXHDYHFOHVPDQLFKpHQVUHIDLWVXUIDFHHQpSDXODQW
OHVFRQWURYHUVHVDYHFOHVPXVXOPDQVDX[TXHOVLOVVRQWDVVRFLpVSDUYRLH
WKpPDWLTXHGDQVXQHOLVWHG·DXWUHVHUUHXUV1RXVHQDYRQVXQH[HPSOH
GDQVOHVWUDLWpVVXUOHOLEUHDUELWUHO·XQGHVVXMHWVOHVSOXVGpEDWWXVGDQV
les cercles intellectuels musulmans et chrétiens des VIIIe et IXe siècles. 
0RwVHEDU.HSKDHQDFRPSRVpXQRLOUHMHWWHOHVGRFWULQHVSDwHQQHV
marcionites, manichéennes et musulmanesԨ. Mais alors qu’au siècle 
SUpFpGHQWGHVDXWHXUVPHONLWHVFRPPH7KpRGRUH$EX4XUUDP
débattaient avec les musulmans sur ce terrain de façon animée, dans 
un effort apologétique, l’inclusion des musulmans dans un répertoire 
G·HUUHXUVDQFLHQQHVVHUDLWOHVLJQHTX·jO·pSRTXHGH0RwVHEDU.HSKDRQ
OHVSHUoRLWYRLUHRQYHXWOHVSUpVHQWHUFRPPHpWDQWGHVDGYHUVDLUHV©GX
SDVVpªXQHKpUpVLHTXHOHFKULVWLDQLVPHDGpMjGpIDLWHDXPrPHWLWUHTXH
le manichéismeԨ.
. PAZ & WEISSHQSDUWLFXOLHUS
3RXUG·DXWUHVH[HPSOHVG·pFULWXUHGHVQRPHVG·DGYHUVDLUHV UHOLJLHX[GDQV OHV
PDQXVFULWVV\ULDTXHVYRLUOHFKDSLWUH©'pVLJQHUO·DGYHUVDLUHªGH0XULHODEBIÉ.
90/HWH[WHHVWHQFRUHLQpGLW9RLUTEULE 2010 et GRIFFITHS%DUKHEUDHXV
pJDOHPHQWGHX[VLqFOHVSOXVWDUGFRQVDFUHOHFKDSLWUHGHODe base de sa summa 
théologique, le Candélabre du sanctuaire, au thème du libre arbitre, et il établit un 
FDWDORJXHG·HUUHXUVjUHMHWHULOSUpVHQWHSXLVUpIXWHOHVSKLORVRSKHVSpULSDWpWLFLHQV
OHV SK\VLRORJLVWHV OHV DVWURORJXHV OHV PDQLFKpHQV HW OHV PXVXOPDQV 9RLU
%DUKHEUDHXVCandélabre du sanctuaire;,
91. GRIFFITHS
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Conclusion
$X WHUPH GH FH SDUFRXUV QRXV YRXGULRQV VRXOLJQHU O·DSSRUW GHV
sources hérésiologiques syriaques à différents égards. Premièrement, pour 
l’histoire du manichéismeԨ OHVGRFXPHQWVSROpPLTXHVV\ULDTXHVVRQW
écrits dans la langue même, ou du moins, une forme d’araméen très proche 
GHFHOXLGHVWH[WHVIRQGDWHXUVGXPDQLFKpLVPHDXMRXUG·KXLODUJHPHQW
perdusԨ,OVSHUPHWWHQWG·DFFpGHUjODWHUPLQRORJLHYRLUHjGHVSDVVDJHV
HQWLHUVGHWH[WHVPDQLFKpHQVRULJLQDX[eSKUHPHW7KpRGRUHEDU.RQLHQ
VRQWGHX[LOOXVWUDWLRQVH[HPSODLUHV0DLVWRXWHODOLWWpUDWXUHV\ULDTXHGH
FRQWURYHUVH\FRPSULVFHOOHGHWUDGXFWLRQFRPPHSRXU7LWXVGH%RVWUDHW
6pYqUHG·$QWLRFKHԨHVWVXVFHSWLEOHGHUHQIHUPHUELHQG·DXWUHVPDWpULDX[
manichéensԨ et les manuscrits peuvent encore receler des surprises. 
Parallèlement, il faut dorénavant inclure la littérature syriaque dans 
l’étude de la polémique antimanichéenne et de l’évolution des arguments, 
WKqPHVHWWHFKQLTXHVRSSRVpVDXFRXUVGHVVLqFOHVDX[PDQLFKpHQVSDU
les littératures analogues d’autres traditions. À ce propos, il faudrait 
s’intéresser davantage au genre polémique du catalogue d’hérésies, qui 
Q·DMDPDLVpWppWXGLpHQWDQWTXHWHOHQFRQWH[WHV\ULDTXHDORUVTX·LOHVW
UHODWLYHPHQWELHQFRQQXSRXUOHVPRQGHVJUHFHWODWLQ&HTXLGLVWLQJXHOHV
FDWDORJXHVV\ULDTXHVSDUH[HPSOHF·HVWTX·LOVQHVRQWMDPDLVGHVRXYUDJHV
à part entière, mais font partie d’écrits de différents genres, et cela offre 
PDWLqUHjUpÁH[LRQTXDQWjOHXUUDLVRQG·rWUH&HODQRXVLQFLWHpJDOHPHQW
jQRXVLQWpUHVVHUDX[GLYHUVFRQWH[WHVGHSURGXFWLRQHWG·XWLOLVDWLRQGH
92/HVWH[WHVGHFRQWURYHUVHV\ULDTXHVQRXVUHQVHLJQHQWDXVVLVXUOHVPRXYHPHQWVOHV
SOXVGLVSDUDWHVDXVVLELHQFKUpWLHQVTXHQRQTXLIRUPHQWOHSDQRUDPDUHOLJLHX[
mésopotamien au cours des siècles, comme nous avons eu l’occasion de le souligner 
jSOXVLHXUV UHSULVHV GpMj ]RURDVWULHQV RSKLWHV VDEEDWLHQV DXGLHQV TXTLWHV
PHVVDOLHQVPDQGpHQVPDLVDXVVLVHFWHVMXLYHVBROCKPRQWDQLVWHVYRLU
GERÖPDUFLRQLWHVFIEYHWTARDIEUHWEDUGHVDQLWHVCAMPLANI
93. Le volume édité par PEDERSEN & LARSENGRQQHjYRLUO·H[LJXwWpGHVIUDJPHQWV
syriaques manichéens conservés.
/HOHFWHXUFRQVXOWHUDPDLQWHQDQWDYHFSURÀWOHVGHX[YROXPHVGXDictionary of 
Manichaean TextsUHFHQVDQWOHVWHUPHVV\ULDTXHVPDQLFKpHQVGpULYpVG·eSKUHP
7LWXVGH%RVWUD6pYqUHG·$QWLRFKHHW7KpRGRUHEDU.RQL6XUOHPDWpULDXPDQLFKpHQ
FRQWHQXFKH]7LWXVGH%RVWUDYRLUPOIRIER
953KLOR[qQHGH0DEERXJSDUH[HPSOHFLWHGHVSDUROHVFRVPRJRQLTXHVPDQLFKpHQQHV
GDQVVRQGLVFRXUVFRQWUHƩDELEDQDO\VpSOXVKDXWVAN ROMPAY-HDQGH'DUD
RX0RwVHEDU.HSKDWpPRLJQHG·XQHLQWHUSUpWDWLRQPDQLFKpHQQHpODERUpHGH*Q
,ɐRɼdad de Merv, au IXeVLqFOHPHQWLRQQHODFUR\DQFHPDQLFKpHQQHHQOH&KULVW
en gardant une terminologie d’origine dans son Commentaire de la BibleDRIJVERS 
SHWGARDNERS
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O·KpUpVLRORJLHPLOLHXG·pFROHVPRQDVWLTXHOLWXUJLTXHHWF'HSOXVFH
genre permet de comprendre de façon privilégiée les phénomènes de 
WUDQVPLVVLRQGHWH[WHVG·XQPLOLHXjXQDXWUHG·XQHODQJXHjXQHDXWUH
SXLVTX·LOV·DJLWG·XQJHQUHjODVWUXFWXUHDVVH]VLPSOHHWÀJpHHQXQHIRUPH
standardisée.
(Q WLVVDQW GHV OLHQV WKpPDWLTXHV UKpWRULTXHV HW WH[WXHOV DYHF OHV
pTXLYDOHQWVJUHFVDUDERPXVXOPDQVSHUVDQVHQWUHDXWUHVO·pWXGHGHFHV
VRXUFHVGRQQHXQHYLVLRQSOXVMXVWHGHVPLOLHX[ROHVFKUpWLHQVV\ULDTXHV
ont évolué.
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